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- .~.... ,6. Cc n'est pas pour den que lord Halifax,
Ministre des affaires etrangeres du.Royaume-Uni,
avait declare a Hitler deja. en novembre 1937 que
les membres du Gouvernement, anglais etaient
pleinernent conscients du fait que non seulement .
le Fiihrer avait ibeaucoup realise en Allemagne
meme, mais que l'AlIemagne pouvait seconsiderer h

a juste titre comme le bastion de I'Occident centre
le bolchevisme,

If

sOiremeJ~ avec les memes droits que les autrcs
represertl!ants.1I

138. M. GARc1A BAUER (Guatemala) slgnale
que son Gouvernement a presente des pouvoirs
provisoires. Il serait done necessaire de modifier
le rapport en ce qui concerne le Guatemala.

Le rapport de la C01mnissio!l de verification
des ponvo1'rs eft adoptc.

La seance est levee a 17 h. 25.

53'l 227eme s'~nnce .p16nia:eseptembre 1949

" "Les Etats Membres suivants n'ont pas pre­
sente de. pouvolrs: Arable saoudite, Bolivie,
Guatemala, .Pologne, Yemen. Ltiurs delegations
ont fait savoir que ces documents avaient ete
experlies.

"La Commission examinera en temps opportun
lespouvoirsdefinitifs des representants des Etats
enumeres plus haut qui ont presente des pouvoirs
provisoires et de ceux dont les pouvoirs sont en
cours de transmission. La Commission propose
que: entre temps, ces representants~~~gent provi-

DE~ CENT VIN~l'.SEPTIEME SEAN~. PLENIERE
'", u

Tenue aFlusJ'ti1lg Meadow, Netu-York, le samedi 24 sep~,~mbre1949, a10 h. 45.

P1'CsfrJCllt: le general CarIos P. R6MULO (Philllppines),

Discussion ge:rier~le (suite): diseours
de M. Wierblowski (Pologne) , M.
Santa Ci-uz (Chill), Sir Mohammad
Zafrulla Khan (Pakistan) "M. Aklilou
(Etlrlopie), M.:Kisselev (Repuhlique
soeiallste sovii~tique de Bielorussie)

1. M. \VIERBLOWSKI (Pologne) declare qu'en
prenant la parole dans la discussion sur le rapport
annuel du Secretaire general' il s'arretera tout 7. A la veilIe de la guerre totale pour la conquete
d'abord sur la constatation faite par le Secretaire du monde, on considerait done l'hitlerisme comme
general que la crainte de la guerre a diminue un bastion de l'Occident, Contre qui et au nom
durant l'annee ecoulee, de quoi? Les hommes d'Etat du Royaume-Uni: et
2. Dix ans viennent de passerdepuis le com- de la Francen'avaient sur ce point aucun doute, .
mencement de la guerre, plus de quatre ans depuis Hitler devait devenir l'instriunent et l'allie effectif
sa fin et la victoire des forces democratiques sur dans la lutte contre l'Etat qui proclamait et
le -fascisme, Et voici qu'apres six annees de essayait de realiser la conception de la' securite
guerre sanglante et de souffrances et quatreans c~pective, contre le pays qui etait pret a'\venir au
de dur labeur pour la .reconstruction de ce quiSecours.· des petits Etats menaces,a les aider, et
a ete detruit par la guerre, le fait que la crainte cela autrement que par une declaration de guerre
de la guerre a diminue est considere comme un purement formelle et par une "drole de guerre".
succes, 8 L'h •. .'. ., i~lerlsme, deyait deve~it le belieI'. qui
3..Sans doute pent-on faire une telIe constatation detruirait cette PUissance qUI, dans les jours
et elleest certainement justifiee, Mais on recon- sombres du complot criminel de Muliich, a..\7alt
nait par la meme le fait tragique qu'aujourd'hui, offert une aide reelle a: la TchCcoslova.quie lache­
comme ce fut le cas en 1939, les peuples vivent ment trahie. Les divisions de SS devaient etre
dans la crainte d'une nouvelIe guerre, que la emplox~es contre l'Union sovietique qui etait
mort peut menacer de nouveau des millions d~cidee'a defendre, et defendait effectivement,
d'etres humainaque peuvenf se reproduire les l'autorite .. c;l,eclinante de la. Societe des Nations, et
massacres et la xlestruction barbaredes biens.. qui aspirait Avoirc~llel'ci devenir un instrument
materiels et culturels de l'humanite...· " efficace de "lutte .pour la'paix. On. reprochait a

. ,4. M." Wierblowskirepresente. un~ natign <}ui l'URSS de s'opposer a la politique pro-fasciste et
'''J;,;yientdecommell10rer, le lerseptembre, un anni- antisovietiqtiede M. Chamberlain et de Mi.Dala-

"ers'aire .d()ulout:eux. I1 y a. dix ans, son· P\1YS fut dier,.a la politique des. f()ssoyeursde III 'Societe des .
bomba:rde;'-~~ns merci et laboure par les. chenilles l':Jations. Ons'entendait aveclesPuisslll1d&s d'e
des tanks hitleriens.. L'attaque crimineIle contre ~'Axe Berlin-Rome-Tokio.Pour.brouiIler la'
,la :pologn~marqua le'del:mt,'fo'rmel .de lapiste;onessayait de.creerune fiction de pour­
dettxiemeguerre. mondiale, quiavaif: ,':0tnmence parlers avec l'Union sovietiqt1e. Comme le cons-

"e~e.ctivem~nt"p:ienavant.. .•• «A><,;;li '..... .•... tate M. Dirksen, qui' etait<?lorsambassadetlr,
? "L'~itleri~tpe, le ;J~scism~ le.militarisme d:Aile~agn£ben> Angleterre, 'i'idee clel'espace '. . /. ••.•. ,

, ..Jdaponalsav~lentt g~t~e J)lend,ay~selPItembrt:t)QJ9 Ei:'.n.•..d.'.r.e.• ,s.u u.n.e.
e
., .. :.Z.:...i.~a.t.e.. n.·.~.!.orri.g..~..',~.,•.h~ri~iO.a.n.v...aa.'....••.•. t.1'... ou.... "V'"e.'.... '.a..' :•. '.•..•.••.'"~.... '.•~.•.....,...•. i,.',

.•..'....... ynouvea)1xerrtolreS"e{~19t1veespost.lOns. •••. • • .. . . .• . ••. • '.. './ • .i':]
<'lIs obtenaient en m.eme t~tnPs .. un' appui croissartt 9. .Ce sont les~peuples de l'Europe\Qrientale~t "r?":

..
4-;,;;

-pQuvoirahRoyaurne-'(]ni ef ~n:Ero{!W:~'Fagl'es~ ;victimes .c1eicettepoliti<}ue.LeSi go~yerneli1ents,,' •/! ·"'1
sion.alleiPartqe,.col1treJa~ Pologneca.et€le couron- fascist~s••.. 911'.'.setni-fascist~sdeo ces .Pf)'s,,·ep;1ul~s' ". '... ( .. ·..rl>

., ..nel11~nt'de JapQlitique·.c~iminelle;,de. la.politiqu~· <l'Hitler,partagea"tltentier~mentJesV1iesantis()v'i~~ "\?"
'J,,\detr:ah~s()n~eMuhich........'>' ..•. '·' .. i .•••.. "ti1ue'~' g~>l'.L~.lI~magt1e,~o1,tpesdes tnllsses1P()pu-.>Li ", i
>·:(Y~ir.lesI?d~.«J»~ldsHfficiels,de laquatrie1llesesslo;' lalreseth~usd'elles,'sontdevelltts'desifi'lp'lesi/•.•.. ;'".., .

aeJ'A~sell~bl~e .flellgt:t,J'e,:Sui>plement. No 1<., ....• ....' '. ..... .~"pionsdarisu,njenqui .. etai~co!?~~~j~~GX<iritei8t~' •.. " ,.,' .',.c,
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2~7eme seance pleni~

veau carnage. lIs jugeront de l'l\~mte et de l'im...
portance de ses travaux uniquement· d'npres ce
qu'elle poul'rn et ce qu'elle voudra fnite pour la
paix,

30. ParaUelemfjnt a la lutte pour In paix que
menent les masses populnires, les nations oppri~
mees luttent avec succes pour leur Uberte. Le
Secretnire general a SO\tligllc avec raiscn dans
son rapport que l'ere de la dependance ou du
statut inferieur des peuples de l'Asie prend rapl­
dement fin.

31. On en voit l'exemple frappanf dans le cas
de la Chine, qui a fait cesser pour toujou~s sur
son territoire l'exploitation etrangcre et banni
toute influence etrangcre. Chaque peuple qui se
libere du joug de l'imperlalisme vicnt renfcrcer
le camp de la paix, affaiblissant par la me.'1lc le
bloc de la guerre, car' it eUmine les SOl\rCeS
memes des conflits qui decoulent des tendances
imperialistes.
32. D'autre part, le renforcemencde la colla­
boration amicale au sein du groupe comprenant
l'Union sovietique et les democraties populaires
sert grandemeht la cause de la paix, Il y a la un
exemple ,de cooperation entre une grande
Puissance et des Etats plus petits, un: exemple
d'une aide qui augmente la force politique.et
economique de l'Etat plus petit et renforce sa
souverainete, Cette cooperation est d'autant plus
remarquable que le monde a sous les yeux l'image
de la politique etrangere d'autres gfandes' Puis­
sances qui appellent aide ou collaboration la
subordination des pays plus faibles aux pays
plus forts. .

33. M. WierbIowski souligne alors la difference
des relations entre Etats, en Europe orient1l1e,
comparees a celles d'avant-guerre. La periode OU
ces rapports portaient en eux-memes '·'les germes
de nombreux conflits est definitivement'revalue.
VEurope orientale a subi des pcrtes sangtantes'
dans la lutte contre l'hitterisme et le fascisnie:
aujourd'hui elle fournit son apport immense,~
revolution pacifique del'humanite.,' ",

34. Au cours de l'annee qui vient ae s'ecoul'er,
ceux qui tendent a dechainer une nouvelle guerre
se sont febrilement employes a consolidet leu~s

forces.
'"

35. C'est a cette fin que les chefsd'etat-m~jor"
des, forces armees 'americaines ont visite laus les
pays de l'Europe. fi~arshamseeu. Des, conseils
secrets 'ont ete tenus, des bases,.strategiques ~ont

ete creees dans le nionde cntieri a desmillierS"'de
kilometres des. Etats-Unis., On r~constl'uit ',le
potentiel de guerre de l'.Al!emagne occiden~?-le et
du Japon. L'Union de l'E'!1rop,e occidentale a ete
organisee.Le Traite de FAtlantique nord a ete
signe, Traite.qui est manifestenl'entcontraire aux
Artic,les 51 et 53 'de la Charte, ainsLqu'auprincipe"
de la securit~collectiv.e, qui cree un bloc d'agres­
sion, fixe la.., zone d'influence" d'une. seule.'
Puissance. et prepare .une nouv~Jle ~ourse. aux .

~r:~~::t:~~~fCJatl~:g;~~;~e.de,~ot5~peut'o,

36; 'Toutcel~prouve sans'equivo'que lcs' projets
d'agre~sion.deceux qui~. au cours ,de la. tneme ,
pe'r,iode, ,br1l: torpillelesnegociations etJes propo-"
siti()ns'~n vtl~cdu desarmementetont, ~mpecM d~.
voter 1'1nterdiction de l'armeatomique' et d'atitres"
moyens .••.·de destt'u,~tion .. massive.. Le •. Secretaire
gen~ral araison 'de,nous prevenirqu'un~notivelle. ,

55

22. M. Churchill n'a pas cte seul angir ainsl.
A\tx Etats..Unis, des groupes importantsne
cnchaient pas leur intention d'engager, a?res la
victoire sur l'Allemagne, la lutte centre 1Union
sovietique.
23. M. Hopkins, le principal conselller, et l'aml
intime du president Roosevelt, a ecrit dans ses
memoires que ces groupes constituaient une
petite, mnis bruyante minorite qui profitait de
to\tte divergence de vues entre les Etats-Unis et
l'URSS ~our ereer des conftits entre ces deux
pays. Il aJoutnit q~'aucun gouve~ementdigne ~~
cc nom ne devrait permettre a cette nnnonte
d'influencer sa politique,
24. Ce fut pourtant ce qui arriva, Et si, pendant
la guerre, l'alliance ..\ resiste atoutes les epreuves,
cela est du a l'attltude decidee des masses labo­
rieuses du monde entierv.non seulement ea face
de l'hitlerisme, mais-aussi en face des tendances
antisovietiques de M. Churchill et de ses pareils,
ainsi qu'a. la polltique honnete et loyalede 1'Union
sovietique.
25. Tandis que M.Churchill re~igeait son
memorandum antisovietique, le marechal Staline,
dans le discours qu'il a prononce le 6 novembre
1942, a l'occasion de l'anniversaire de la revo­
lution d'octobre, evoquait le programme commun
de la coalition des Puissances du Royaume-Uni,
de l'Union sovietique et des Etats-Unis pour le
temps de guerre et pour l'apres-guerre,

26. La victoire remportee dans cette guerre est
due a l'attitude ferme et combative, a: l'esprit de
sacrifice et a l'heroisme des masses populaires de
toutes les Nations Unies, Elle est due ala
politique prevoyante, sage, accomodante, mais
lorsqu'ille fallait, inflexible, du Gouvemement de
l'URSS.
27. La pclitique menee par les nations padfi­
ques, avec a leur tete llUnion des Republiques
socialistes sovietiques, permettra'de reduire a
neant les plans de ceux qui, pour augmenter leurs
profits et etendre leur domination, revent d'une
gut:rre mondiale. Sur le plan de la tutte pour la
paix, cette derniere annee a apporte des succes
notables. Les fbrces qui s'opposent a la guerre

,croissent rapidement. Apres le· Congres de
Wrocla":1, c'est aux Congres de la paix de Pa.ris
et de Prague, aux conferences nationales pour la
paix aux Etats-Unis, au Royaume-Uni, au
Canada, en Hongrie, en Belgique, en Roumanie,
au J apon, au Bresil et au Mexique, aux congres
contre laguerre organises,le",ler ~eptem1ire en
AIlemagne, que les massespopulaifesdumonde
entier ont proteste avec force contre la campagne
d'incitation a la gtierre. Elles ont demontre d~

cette falion non seulement leur crainte"\,<ie I'a
guerre, dont parte le. Secretaire general~::h1ais
"aussi leur inflexible volonte de lutter pour la pai~.

28. Il se trouve au seirt del'Assembtee des
representants .qui considerent ces manifestations
comme l'expression d'une tendance politique
deter1l:linee. C'est unee'rreilr .. evidente qui: prollve
aquelpointces hommes,50nt de~aches des masses
populaires, a que1 point les pr€occupations, les

..~sotifl:rances .et lesaspirations reellesde ces masses··
leur sont',r~trangeres.. , . ...... '. . '
<29.Les peuples du monde enHer "desirent, la.
paix. C'est ce but qui les unit. L'enthousiasme·

. a.yec'lequet'ils. ontsalue la creation del'Organi-
.sJltion des N'l1-tions U'Ilies'etJa' confiance qu'ilslui
ac(;ordent.?~tefmentde leur.desir d'eviter un·nou-

.X' - , " ,- .• . .
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et terrible guerre mondiale, menee par les moyens Puissance et servant a. ses fins politiques, mill­
dont on dispose actuellement, ne saurali etre taires et economiques.
evitce l?ar un arrangement quel qu'il soit auquel 42. A l'encontre des decisions de Potsdam con.
ne parhcipcrait pasl'une quelconque des grandes cernant In democratisation et la 'demilitarisation
PUiSSUllCCS et qu'll importe que les peuples du de l'Allemagne, en Allemagne occidentale des
monde reconnaissent ces faits. elements hitleriens, chauvins et revisionnistes
37. L'annee derniere a ete marquee par une arrivent au pouvoir, proteges par leauutoritds
ingerence accrue dans les affalres interiehres de locales d'occupation, C'est avec inquietude que
plusieursEtats et par des nttaques cuvertement la Pologne observe. l'influence croissante du
mences centre le principe de la souverainete fasclsme duns la vie, publique dans les zones
nationnle, LapoUtique expauslonnlste des Etats- occidentales, Avec l'appui des Pulssances occi­
Unis 'n trouve sa Justification ideologique dans dentales, les elements neo-hitleriens recons­
l'orgauisation de pretendus conseils europeens, truisent le potentiel de guerre allemand, Sans
dans des bavardages sur un gouvernement consulter le peuple allemand lui-meme, on etabUt
mondial, dans les declarations emphatiques de en Allemagne occidentale un Etat tronque, dans
certains hommes d'Etat sur le role providentiel une atmosphere d'intimidation et de persecution
des Etats-Unis auxquels Dieu aurait conlie la des elements democratiques et pacifiques,
direction du monde et la mission d'apprendre aux 43. Cette creation artificielle ne constitue pas
hommes la fac;on americaine de vine. une menace seulement pour les voisins de l'Alle-
38. C'est comme une atteinte a. la souverainete magnet L'Allemagne occidentale peut dans
nationale des petits pays qu'il faut considerer hi. l'avenir menaceraussi ses createurs et ses
proposition d'inscrire a l'ordre du jour de protecteurs.
l'AssemblCe, contrairement a. tous les principes de 44.' Au nom du peuple et du Gouvernement
la Charte des Nations Unies et des traites de polonais, l'orateur fletrit les Puissances, Membres
paix, la question de la pretendue defense des de l'Organisation des Nations Unies, qui tolerent
libertes religieuses en Roumanie, en Bulgariaet et encouragent les provocateurs revisionnistes en
en Hongrie, Non seulement on n'a pas admis ces Allemagne occidentale.
pays a devenir Membres de 1'0iganisation des
Nations Unies, mais encore on a dechaine centre 45. La situation dans la zone d'occupation
eux une campagne de calomnies, sovietique est tres differente, L'evolution des

evenements dans la partie orientale de l'Allemagne
39. 11 est difficile de dire qu'une telle maniere prouve qu'il est possible de regler le probleme
de pro ceder renforce !'Organisation d~s Na~ions allemand sur des bases democratiques a. une settle
Unies. Comment qualifier, en outre, les agisse- condition, a. savoir que les autorites d'occu­
ments de l'une des grandes Puissances,. influente pation, desireuses de Creel' un Etat allemand

.au sein de l'Organisation des Nations Unies, qui 'unique et democratiql1e, men,ent une politique
cree un comite, comme par exemple celui qu'on consciente et consequente. Le developpement des
appelle ,iComite pour une. Europe libre", qui institutions democratiques dans cet Etatcreerait
s'occupe ouv.ertement de sabotage, de diversion et . 'des conditions propices a. la stabilisation des
d'espionnage et qui fomente des troubles sur le relations pacifiques et a la no~malisation de ses

. territoire d'autres Membres de l'Organisation des rapports avec les autres nations. L'unite d'une
Nations Unies; qui offre, en outre, a. des,'specia- Allemagne bfltie sur de tels principes democra-"
listes de ce travail c1andestin, independamment tiques ouvrirait la voie a. une stabilisatiOll des
d'une recompense en dollars, des visas d'entree relations padfiques en Europe.
aux Etats-Unis? 00 a affaire ici a. une violation
manifeste aussi bie1h de la Ch<irte des Nations 46. Manifestant ses aspirations pacifiques et
Bnies que des pritibipes elementaires de morale desirant avant tout l'etablissement de relations
intetnationale. normales avec son voisin direct de l'ouest, le

GouvefhemenfpCllonais a plus.d'une fois formule
.40. .11 y a encOre d'autres "defe~seurs" de cctte d'une fac;on constructive sa position vis-a.-vis de
morale qui n'hesitent pas a. abuser des croyances.. la democratic allemande militante et vis-a.-vis du
religieuses et des sentiments des fideles a. d~s fi1'J:s f\ttur Etat. allemang democratique, base sur un
essentiellement contraire~ a tons les commande- traite de paix juste.. Pratiquement, 'le Gouver­
ments de la religion, eri. benissant les propagan- nementpolonais realise cette politiqueen deve~ I

distes de gue~re et ell condam!1ant.les homli1C;S de loppant ~es relationseconoQ)iques avec' l'AIle·
bonne volonte et de 1?onnefol qUl reconstrUlsent magne, en.particulier,avecla zone sovietique. Les
leurs pays devastes. "relations economiques que la Pologne developpe

bl' 1" d' 1 avec la partie orientale .de J'Allemagnefournis~,,'
41. Ell parlant des proemes actue s' ..e .•..~. sent Japreuve q.ue. l'aocroisseine.nt Q~s.'forf~~.'
politique internationale, il est impossible de passeI' d' . f All t" 1-~-.
sou.. s silence leproblelll.e ...,.ce.ntra.1.. cOncern.a.n.t emocra 1ques,,en· emagnees ~rop1ce a •a •

,'llormalisation(Ie ses .rel.ations '. avec les..'pay:s 'pi
la liquidation, des 'suites de .laguerre en voisins. ".' '
Europe, c'est,.a-dire.:la)· questlo':! .alle~a~de. 4.7. T,""_ 0"
M.Wierblowski ne veutpas',debattre en detad l,a JJ<l. politique pernicieuse que menent les ~~

o qpestion all~manpe.~la tribune;~e l'Orga~isat,ionPuissances ~ccidentales en, AI~emagne a ~rouve :".
des NatioilsUmes,'cll,r,comme.on le salt, cest .sonexpresslon ,dans les electlons au pretendu):

"'''',... ~','''' 'leConseil .des <Ministres ..des affaires,-,etrang~res",_Parlementde·,Bonn,· Lerestiltilt-deceselectionsrf .;
quiesto §el1l' ·competent,~J?-)~triatiere. Ilconsta~~inquiete" viye1l1ent le~. ~lements.p,r.ogres~istes .' dt~k .
pqllrtall~ qu~' la.,que~~lon. alle~andefou~n~t mon~e, entler..•~.]aJet~du llret9pdu :e;tat de,~,,, :
lltijourd'hui l'exemple,le. plus· Jlagr<Ult .desdecI- ..1'AlIetnagIle .,occ1dentale.. se..sont '.trouves .. de~~)
sioris arbitraires,.de' ~~Jnfra<:tion:,~u~tr~i,tesinter~' .hp"}D,1~s '·aya~t..des attaches .av~c I~'"10uyement;;;L~

.n~tiollau:x:.e1J:~yi~~ut..'~t de:~acreatlon .dunezont; .. hltle.r1en, et ,qUI .• sontpe~·. symboles vwants ...d~t' ,
,d'uifluence . reservee .exclt.tslVement,a,,une, se,ulefasCIStne,::llle,mandrenalssa~~."

- .,_ ,., L" . < •. ,'.. ~. . , •. ,,-:•• ",' •.." ,. "', .•. ," . . -"" "", ',> ,. . . "'. "",' • _;,_ .,.... '. , .",,.~. , .. '
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48. Le representant du Gouvernement fran~ais, fut-ce qu'en partie, a.cette calamite inherente au
M. Schuman, a consacre dans son discours regime de l'economie capltaliste,
(225eme seance) une place importante a. la 53. L'accroissement du chomage dans les pays
question allemande, 11 n'y a rien d'etonnant a ce de I'Europe occidentale et aux Etats-Unis ne
que le representant d'un Etat qui, a. maintes peut pas, actuellement, etre mis en doute, Toutes
reprises, a ete l'abjet d'agressions allemandes, les publications economiques du Secretariat de
consl:\cre beaucoup d'attention a. ce probleme, un I'Organisation des Nations Unies en parlent,
des plus importants pour la politique francaise, Mais il ,est regrettable que ces publications ne
49. M. Schuman a appele "une experience" fassent pas suffisamment ressortir l'etendue des
l'oouvre accomplie par les Puissances occidentales complications qu decoulent pour l'Europeoccl­
dans les zones occidentales de l'Allemagne, en dentale de sa soumission, toujours grandissante,
disant que des resultats de .cette experience aux Etats-Unis, qu'elles ne constatent pas nette­
dependra: le rythme de l'evolution ulterieure, Si mcnt que nous sommes en presence de cet aspect
M. Schuman avait parle avant l'inauguration du du Plan Mar-shall que 1'0n a justement qualifie

d' "exportation du chomage".pretendu Parlement de Bonnet avant la creation
du pretendu Gouvernement de l'Allemagne de 54. Mais c'es/- avec etonnemeat que l'orateur
l'Ouest, on aurait pu dire que M. Schuman constate que le rapport du Secretaire general
souffre de myopie politique, Mais apres que n'oppose pas a. la triste situation des pays capi­
M. Schumacher lui-meme a declare que le Parle- talistes les succes obtenus , dans le domaine
ment de Bonn foisonne d'hitleriens, apres que economique par la POIOgIl~,_ les autres pays de
Heuss, ancien sympathisant hitlerien a ete. elu democratie populaire et par 'l'Union sovietique,
President, que le criminel de guerre .Kopf est 55. Encore que cette partie de l'Europe ait subi
devenu membre du gouvernement et que le les plus grands ravages, le developpement deces
chancelier Adenauer a forrnule des theses nette- pays se poursuit energiquement. La 'Pologne a
merit revisionnistes, parler apres tout- cela reussi a liquider totalement le chernage qui etait,
d' "experience" est une manifestation de veritable avant guerre, une calamitepour sa classe ouvriere,
cedte politique, On ne peut croire que le peuple Le niveau de vie des masses la1:lppeuses ne. cesse
francais qui a lutte si heroiquement contre l'occu- de s'elever car les salaires augmeiitent tandis que
pant hitlerien soit, dans la question allemande, les prix restent statiormaires. La situation des
.aussi insouciant que le chef de la delegation paysans s'est nettement 3.t,nelioree.
francaise. La Pologne desire aujourd'hui ~ dix 56. Par rapport a l'anitee 1937, l'indice de
ans apres le declenchement de la guerre - lancer l'emploi aaugrnente de 40 pour 100 et la
un nouvel avertissement contre cette politique'(i production industrielle s'est accrue de plus de
50. Dans le dornaine economique les evenements ,70 pour 100. L'industrie miniere polonaise tra-
qui se sont deroules au cours de l'annee ant vaille non seulemenf pour les besoins du marche
montre que les previsions de la Pologne etaient interieur, mais pourvoit aussi aux besoins d'autres
justes. 11 n'y a pas de doute que la periode pays europeens, La' production de I'industrie
ecoulee, surtout dans sa seconde moitie, a amene miniere et energetiquc a. augmente au caUl's du
dans les pays capitalistes des symptomes de crise premier semestre de cette anneede 11 pour 100
de plus en plus nets. Ni le rapport sur la situation par rapport ala periode cOJ;respondante de l'annee
economique mondialet, ni le compte reridu de la passee. La production de' l'industrie lourde qui
Commission ,economique europeenne2 n'ont pu constitue la base du developpemerlt futur de la
passer ce fait sous silence. ' Pologne auginente sans cesse., Durant le' premier
51. Le ralentissement dudeveloppement econo- semestre de .1~49, la producticll'! de l'industrie
mique,et, au CaUl's de la seconde moitie de cette lourde polonaise' a augmente de ~5 pour 100 par
•. d l' Add' l' d rapport a la, periode correspondante de·l'anne~ . 0

peno e, arret u eve oppement e la production precede'nte. L'augmentation de ,la production de
oUsa baisse caracterisent la situation..economique
desp~ys capitalistes. Cesphenomen~~ se prodt~i- l'industde ali;nentaire durantcett~ meme periode
sent blen que, dans plusieurs pays, les traces des aete de24 potlr 100 et celle de l'industrie Iegere
destructions causees nar la guerre n'aient pas de 3~ pour 100. , .
encore eteeffacees,et. que .les "niveauxde vie 57. Ces quelqueschiffr~s, caracteristique~ •. mon­
n'aient pas encore atfeint leurniveau d'avant- tr,ent clairement commenhse developpe l'economie
guerre.• Quoique .1 la productionalimentaire soit d'un, pays .q~i,a reus si a. s~rendre independant
encore insuffisante, onreduit dans cedains pays des crises inherentes al~economie capitaliste. ...'.'...1..... j '.
la su:face' de~ emblavur~~~~,?t14~ production <ie.s 58.Ces reali~ati()nsn.'oni,evidemmetltpas .~te .
machmes agncole:i.etdesr'tracteurs.. OnprOd\l1t obtenues,l1.partir d'un sy~te~~ d'auta.rcJe,econo~..~"

~,moins d'eqtiip~ment·:~\#ndustriel,.bieti que les mique. C~estpredsementparce gU~ laEologrte.a",~"
.'. ~~~ines:~'usentetqq~ le,~ possibilites d'expor... suienforcer'ses.i'.~lationsecq~omiqu~savec..les .~'" .
,,<'taboIFsOl~.nt grandes.AL\. .\\autr~s pays. de., democratie"populaireet, .. aV3~nt.' 0 •. i' ""

" .' '.' , . .', . :i\i,d . • ." . I' tout,av.ec l'Unibn sovietiquelq~lUuLaa2corde"" 0

52: A.1abaisse de laipro(tuction eta. l'augm'en- ui1eaideimlllense,qu'elleapucl'eer1fh"sYstelne~·~<'~'
tattoo de, la .crise' dans ,;.l~SP~)~~ .' capitalistes •est',lie. d'(mtraide- e~pnollliq!le; .Cette c,911aboration .apris:, ..,.~;\
l'a£croisse1l1entdu.ch6fuageef,~rabaissementij'du h{'f()rtn~d!uneorganisatio~, leConseild'entl'a;cle / ;!,.

Il!VeaU .de 'vie,de~"ma~~~.§ 'p()pul~ires,,,b9rs ~;~ la e<;onollliqtte.CeConsei}estun ~xempled~ic()JI3> 'it"r,,'
'~IScu~slon du po' de. 1'6:dr~'''9u jo,ur con5;~cre borat~(ll1 ec(;momique'basee ~uruneegaliteab~()lu~':: .••. ,"

-a",cet!e",f!.uestion t ~tton ,p~lonals~ e,xP9.sera···~ef;suY"l'eHffiihatioi1Yde·'toute'-pies$idn,·P'd1itiqti~:>. ':::""'.:";";'
J e~ ~etatl ,sa :po~ , .,~J!"le~\.s~~s~s du ~h?~nagt:IlestJ'opposell1~ine 'delathCorie~tdelaP!~ti<Jt1e.};·d.. "",Co

,·:Oi:t:.::};lj,~~;:]~:,::=.~:J' 0~~:~r;i~~~!~tJi<;~;iffr;~~Yi~f:y'A~:~'.'
cattons des Na·tlons 1~mes ;, 11 mero~",de 'Vt~(~e: 1949·~1~~:IW~~~k.~~~trietneanll~e,.~e~Vi~meS~S~i~t1'~~,l:Pt,:,.~,':'J':.'r·;
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59. D'autrepart, la °Pologne est prat~ a dev~.. fait jour', visant la transformation de l'Orgnnisa.. joieet esperan
lopper et developpe effectivement ses relations tion en un instrument du bloc nn~lo-americain, l'Assemblee gel
economiques avec tous les pays du monde, sur en une machine avoter. en une institution inerte, Nations Unies
une base profitable pour les deux p!\rtieset en ignoree, aba~donnee. Ce n'est que grace a. la tnnts de la pal.
partant du principe d'une ,egalite nbsolue. Elle volonte de paix et ala vigilance des peuples, grace une reelle dete
rejette toute tentative -de discrimination et ne al'attitude ferme des Etats paclflques,que ce plan 69. Le peuple
pennet pas qu'on lui dicte des conditions inccm- n'a pu etre realise.' que polonaise
pnt!bleslaveS~ la llgne bd'evolultlion de so~ ~ondo~ie 65. Mais it faut constater avec regret le gra propositions de
nationa e. ur cette ,. ase, e e est prete a eve- prejudice cause al'autorite de l'Organisa~ion de~.~ btee de les ad
topper davantage les echanges economiques ayec Nations Unies et le fait que l'Organisation des 70. La Polo
les pays de l'Eurqpe occidentale, ,,'

Nations Unies n'a que tres peu aide ceux des son attitude p
60. Si, malgre cela, den n'indique que les pays Etats qui luttent pour qu'elle joue un role actif Nations Unies,
de l'Europe occidentale pensent developper leurs dans le monde et pour que son prestige soit aussi par ses
echanges avec les pays de democratie populaire maintenu, Pologne ne po
et l'Union sovietique, it faut l'attrlbuer, avant ) collaboration p
tout, a l'orientation potitique generale de la 66. Nous voulonspourtant esperer que la juste consolidation cl
Puissance qui donne actuellement les directives opinion exprimee dans le dernier rapport du que servent tot

, en matiere de politlque economique aux-pays de Secretaire general concernant la necessite d'une signes par le
l'Europe occidentaiA.~ Cette tendance est claire- action unanime des grandes Puissances, ainsi que conformement
ment montree par les limitations d'exportation et les critiques concernant les tentative faites pour d'ailleurs enreg
les listes des marchandises prohlbees.a destination isoler l'une des grandes Puissances, que cette Pologne ne pre
de, l'Europe orientale, EUe va it. l'encontre des juste opinion deviendra le point de depart d'une sion qui sont 0
interets vitaux des pays de l'Europe occidentale; action plus nette de l'Organisation des Nations nalisme. La Po
e'est ce qui pennet de supposer que la sagesse Unies en vue de la paix et du progres. L'Organi- ment it. s'elever
economique prendra le dessus. sation doit veiller acc que soit observe l'esprit de centre l'arme

la Charte, it. ce qu'il ne soit pas cree de commis-
6h Helas, it y a quelques [ours a peine, ces sions illegales, comme la Commission speciale des bombe atomiqu
interets vitaux, plus specialem~t ceux de l'Europe Nations Unies pour les Balkans, la Commission C'est avec sy
occidentale, ont de nouveau ete leses par une des Nations Unies pour la Coree, ou des orga~ Pologne obse
devaluation forcee de la monnaie, Cede action nismes tels que la Commission interimaire de natlonale, toute
constitue une tentative pour creer des conditions l'Assemblee generalc;. L'Organisation doit veiller dance, contre l'
dans lesquelles une seule monnaie dominera la vie it. ce que, meme dans des questions de moindre 71. La Polo
economique d'une grande partie du monde, EUe I"~ importance, elle ne devienne pas l'instrument pour les peupl
facilitera evidemment la penetration economique d'une majorite mecanique et passagere ; elle doit" nam et d'autres
des monopoles americains dans la vie economique repousser energiquement toutes les attaques diri- nationale et la
de cespays en les faisant dependre 'encore davan- gees contrc son autorite ou contre l'autorite de premier pas q
tage des Etats-Unis. It est evident qu'un des'buts- son organisme le plus important, a savoir le dans ce sens es
principaux de cette manamvre est de rejeter sur Conseil de securite. tion - americ.
les masses laborieuses le fardeau de la crise,de' landaises. La
faire baisser leurs salaires reels et leur niveau 67. Parlant du haut de cette tribune, les repre- th' d'
de vl·e· . sentants de plusieurs Etats ont donne l'assurance pa te autres

servitude. La
de leur, volonte de paix. Pourtant, aucune des iamais donner

,62. L'orateur aimerait eonsacrer quelques mots grandes Puissances, exception faite de l'URSS,
, bl' d I"d . , . perpetre sousau pro emee al e aux pays ecoIlomtquement n'a fait entendre sa voix pour soumettre une

" 1 "d 1 PI' l'annexion duarrieres: I ~st eVl ent que a 0 ogne est acqulse proposition constructive c1aire et concrete, ten-, Sud-Africaine.
a l'idee d'evolution economique de ces pays. La dant it. '2J11eliorer la situation. Le representant de '
delegation polonaise maintient cette position l'Uniou, sovietique a ete le seul a presenter a populations et 1

. 1 d 'b l' determinera lesqu'ellea prISe ors es de ats concernant .ensem- I'AssembIee ~~nerale des, propositions (226eme naise en cette
ble:de ce probleme qui ont eu lieu it. la neuvieme seance) ouvt'ant nux Nations Unies des possibili-
session du Conseil economique 'et social it. Geneve. tes nouvelles. . ~~li~~~~~~e d

. Cette aide=souleve, pourtant'la question du da~ger
<le violation de la ilouverainete nationale des pays 68. Ces propositions stigmatis~nt les preparatifs 72. . 'La Pologn

/economiquement peu developpes, et de la subordi- de guerre que poursuivent notainment les Etats- tives de discri
'nation de leurs interets aux. irtterets du grand Dnis· et le Royaume-Uni. EUes reeommandent cernant· l'admi

, .. ' capital. It est eyident. que laPologne comb~tfra l'interdiction. de; l'ar~e atomique et d'autres armes l'Organisation
les deviations de ce genre: Elle estime indis- d'extermination dont l'emploi, est incompatible la liberte de
pensable quesoient dorinee's des garantiespreser- avec la ,conscience etJ'honneur des nations, ainsi d'exploitation d

, vant la'souverainete de ces pays, des gages que qu'avec l'appartenance de ces nations it. une col- politiques oQSC\
I'aide; qui leur sera accordee le sera eu egard it. lectivit~ internation,ale. Elles fO,nt appel it. t.oute~ , sidere, que les
leu!.' developpementpropre et it. leurs propres il1es nat1~~1s en vu~ d amener un regleme~t pacdique affairepersonn
besoins ecoriOmiques. .' . . . tde, tou~ l;s confhts, .et 'recommande':lt a l'Assetp-, 7

I ..' , ' ....", ,', ,';'. " ,(blee generale c de falre appel aux grandes PUtS-, 3. Une atmos
63, l-I~ ne peut d~n~'pas., etr~ question ~e fa~re de sancesit. qui incombe la t:esponsabilite principal~' 0: certains pays. C
c~spay.s un,t~rrat~ dexpa!1st~npour les capltaux, du maintien de la paix et de la securite intematio-. de'traiter ,les
ext>anslOn '';'1 fr~11le etqul denat~re leur develop- nales pO!lrqu'elles unissent leurseffotts et cort- i elleengendre d'
~l11elJt. La,lde a ces pa;y~ ne dOlt en ~~cu~ cas c1uentun h~te susceptible de renforcerlapabci rations d~ l'Or

• , , 'e~, falre des, bas~s ~ourmssant les mattefes pre~ Darts la. situationactuelle" hindu~et pleine de portions de to
,_. !';"""".c__~~~res aux. gr~~ds.}tJ?~.?p,91~s~, Telles~C?l'l~J~s"nrenacesde,guerre,.lesproppsitions del'Union "btouillard arti

·'r~serV;es que. la Pologn~ aett·formuler.' " fl sovietiquene peuvent etreconsidereesquecommepre~nnent/'dans
.64... €ette,analY$e (levraitpermettre· de .• ,definiro. uneinitiativc.,concrete et cons.tructive.d'une grande 'hr-sterie de .•.gp~
'facilernentle rolcde l'Organisationdes Nations' importance. Ce sont. de ,tetles· dedsions"qu'a¥en: . reels dangers;':' '

.;i ,t]l1iesverslaquelle,depuis,sacteationj se'toqr.;; dent de l'Organ~sation des Nl.ltions tJnies les,; >('4, Lespossip
;"~+' 'A",n~nt'les'~spoirs,del'humanite', tputentiere..• 'Aupeuples accables, lesJ11asseslab6rieuses durponde.; .tioIi'''iilternatio'n
r (C\.!cquts des-arineesecoulees; .des:t~n~~nc~~;·~~,··~on~., ,entier': Itssaluent lespropositipns sovietiquesave,~t ' "()ii'''entre l~s)h
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[ours, 11 est parfaitement possible que deux sys­
temes politico-economiques differentes coexistent
et collaborent dans la paix, L'exemple de la Con­
ference des Ministres des affaires etrangeres est
une preuve concluante qu'avec un peu de bonne
volonte on peut arriver~a des solutions construe­
tlves, Les hommes de bonne volonte, les gens
simples qui veulent la paix ont accueilli les deci­
sions de la Conference de Paris avec grand sou­
lagelnent, Il semblait que leur foi ait ete justifiee.
Mais les instigateurs de la guerre n'ont pas at­
tendu pour prendre leur revanche en s'efforc;ant
d'aneantir les resultats de la Conference de Paris
des Quatre Grands. Les masses populaires du
monde entier ne veulent pas se taire. C'estentre
leurs mains que repose l'avenlr, Ce sont elles qui
declderont de la marche de l'histoire. Elles disent :,.
jamais plus .de guerre I Dix ans apres l'attaque
militaire centre la Pologne, en ce ,. mois anni- .:
versaire du commencement de la deuxleme guerre
mondiale, le peuple polonais tout entier se dresse
au premier rang de ceux qui luttent poqr bannir
a, jamais le spectre deIa guer:e, au premier rang
deceux qui luttent pour la paix, "

75.... J~.1) SANTA CRUZ (Chili) fait d'abord obser­
vel' que la preoccupation majeure de l'Assemblee
generale est de determiner si l'Organisation des
Nations Unies est encore depositaire de lafoi et
de la confiancede tous les peuples, En ce qui
conceme le rapport annuel du Secretaire general,
le chef de la delegation chilienne ajoute quece
document permet de conc1ure que l'activite de
l'Organisation n'a pas atteint le rythme prevu a
San-Francisco et que lesresultats ne repondent
pas aux esperances concues a l'epoque ; toutefois,
l'annee qui s'est jicoulee depuis la prec~?ente
reunion de I'Assemblee generale a ete, commele
dit le Secretaire general; "dans l'ensemble une
annee de-progres dans la voie de la paix uni-
verselle"• - \

70. Ce que San-Francisco promettait au mon4e,
c'etait un nop.vel etat d'esprit, ne de la douleur et
des souffrances de millions d'etre humains.
Compte tenude la souverairiete des nations et du
droit des peuplesde disposer d'eu:xmemesj's'est
trouve favorise le sentiment de ·la responsabilite
de toutes les nations a. l'egard du maintien de la
paix et de'l<l securite mondiales. En outre, on a
reconnu, en-termes expres, une relation de cause
a.effet'·entre l'amelioration prog,ressive du niveau..
de vie des etres bumainset l'eliminationgradueUe
des facteufs permanents de conflit.' 0' '

77. M. Santa Cruz croitquesi l'Assembtee
analyse ]80 'situati<)U mondiale sansperdre deVl1e
ces principes, elle reconnaitra que les. concepts
fondamentaitx' dont, s'inspire l'Organisation'.des

. Nations Vnies. font lenr cheminparmilespeuples
en ·-triomphant de .. grandes,.,difficultes. ,.Il.·ajout~·'
que ce. sentiment de, communaute, intemationa]e
s'observe dans tout le processus decreati~du

Conseilde l'Eurorie, cette initiative qu'ontj)riSe
les. pays de. ]'Europe occidentale en vue de, mettre
en commun ·,leurs .ressources,coordonner ·•. leurs
projets et atteindre leur but,l'unite politique.. C'est
la. .l'un •• des fa.its. les ,plus il.1f:ii>0rtants.,'de notre ..'
epoque. 'L'Europe, '·.ap'res avoil-·, tente,amaint~s .,
reprises de realiserson unification tout, au long
de sari histoire, s'efforseaujo.urd.'h1.1ides'p.ni".en
'se..•£ond~nt.'sur. les .·principes"democtatiques."le"
respect ,des ,diverses 'f()rmes ,.. de ·gouverqei1letlt ...e~ ..'•
de~ differ~ntes tendancesideologiqueset·reli-,:
gieuses. q,es,t l'une~eseXperiencesles'p~usbelle,S

0"';' . . "",,
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joie et esperance. Ils croient que leur adoption par
l'AssembMe generate raffermira l'Organisation des
Nations Unies, renforcera la cause des combat­
tants de la paix dans le monde entier et amenera
\\ne reelle detente.
69. Le peuple et le Gouvernement de la Republi­
que polonaise sont entierement d'accord sur les

et le gra propositions de I'VR,SS et demandent a. l'Assem-
Lisattion d'e!'!s!l'!rd~ bIee de les adopter a. l'unanimite,
isation des 70. La Pologne a deja prouve plus d'une fois
I ceux des son attitude positive envers l'Organisatlon des
l role actif Nations Unies, non seulement par ses paroles mais
'estige soit aussi par ses actes, La politique etrangere de la

Polognc ne poursuit d'autre but que celui d'une
tollaboration pacifique entre 'Ies peuples et d'une
consolidation des forces de progres, C'est a cela
que servent toutes les alliances et taus les traites
signes par le Gouvernement polonais, traites' qui,
eonformement au reglement de la Charte, sont
d'ailleurs enregistres aupres de l'Organisation. La
Pologne ne prend part aaucun des blocs d'agres­
sion qui sont organises sous le couvert du regie­
nalisme. La Pologne s'eleve et continuera resolu..
ment a s'elever contre la course aux.armements,
centre l'arme criminelle de destruction qu'est la
bombe atomique, centre la guerre bacteriologique,
C'est avec sympathie et comprehension que la
Pologne observe tout mouvement de liberation
nationale, toute lutte pour la liberte et l'indepen­
dance, contre l'oppression et la servitude.

71. La Pologne reclame une paix democratlque
pour les peuples de Grece, d'Indonesie, du Viet­
nam et d'autres pays qui luttent pour la liberation
nationale et la democratie, ElIe considere que le
premier pas que l'on doit necessairement faire
dans ce sens est le retrait des armees d'interven­
tion - americaines, anglaises, francaises et hol­
landaises, La Pologne observe aussi avec sym­
pathie d'autres peuples qui.secouent le joug de la
servitude. La delegation polonaise ne pourra
jm:nais donner son accord a cet acte de violence,
perpetre sous les yeux du mondeentier, qu'esf
l'annexion du Sud-Ouest Africain par l'Union
Sud-Africaine. Seul le souci du bien-etre, des
populations et leur droit de di~poser d'elles-memes '
determinera les decisions, de la delegation polo­
naise en cette matiere. Ceci s'applique egalement
au probleme de }'avenir des ancienn~s colonies
italiennes.

72. La Pologne s'elevera c~ntre toutes les tenta­
tives de discrimination dans les questions con­
cernanf. l'admission· de nouveaux Membres a
l'Organisation des Nations Unies. Elle de£endra
la liberte de conscience contre· toute tentative
d'exploitation des sentiments religieux a des fins
politiques obscures. La Pologne populair~ con~
sidere. que les concep~ions religieuses sont une
affaire .personnelle de l'individu.

73. Vne atmosphere d'hysterie de gucrre envahit
certains pays. C~tte atmosphere influe sur la fac;on
de' traiter 4es problemes ,internationaux actuels,
elle engendre des conflits, eUe pese sur les delibe­
tations de l'Organisation. EUe de£orme les pro­
portions de touteschoses et fait que. dans le
btouillarQ" artificiellementprodnit,des ()mbres
pre,nnent,' dans'l'espritdes gens ·soumis a cette
hysterie de. guerre;, les·dimensioriS' degrap.ds' et
reels,dangers: It. ,. '

. (4. Les possj!Jilites d'unedetente:dallsJa'situa­
tiori"-'interna,tio:nale, les premicesd'unecollabora,,\

.. fioli"entre lesi'nations .exlstaientet.·existent· tou-
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de l'histoire de l'Occident et qui constltue une de c<: f~~t, ccmporteune menace flagrante POUf
lec;on(incoll}parnblt\'iPour le rqste du monde, , }a patx. o '

78. M." Santa Cn1i rappelle la mise en npplica- 83., ¥. Santa Crua estime que l'offre de paix
tion ,,~~S accords signes a la Conference de New- formuiee la veille (226eme seance) par le repre.
Delhi et affirme quel€s pays neufs de l'Asle prou- sentant de I'Unlon: des Republiques socialistes

'vent nu monde qu'aucours de l'lustoire qui regit sovietiques est d'une lrenie profonde, L'Union .
les destinees universelles Jl.n'est pas qu'un con- sovidtique parte de paix au moment meme oil
tinent qui importe et qu'eux aussl sont en mesure Moscou demande qu'on a~taque la Yougoslavie et
de' 'jouer un role important dans l'cdification du rcc1at;'le la formation d'un gouvernement qui Jui
monde de demain, Ces memes prlncipes, appliques soit de,vottc, au moment meme oil eUe met le point
par 1'0rganisation des Nations Unies,. comme en final a son action en Chine.
temo!~~ le rappor~ du ~ccretaire general, ant 84. Le cHef de la delegation du Chili quallfie le '
permis a l'Organisation detemporter cette grande Plan Marshall d'~~;:emple typique et efficace d'un
victoire qu'est la paix dans le Moyen-Orlerit, programme inspirtpar le sens de la responsabilite
79. r:e chef de la deICgation du Chili mentionne collective. Il evoquc les problemes financiers du
ensuite le differend du Cachemire et les vues qu'a Royaume-Uni ant inqnlete et entretenu la ten­
exprimees, a l'ouverture du debat, le representant sion chez les nations democratiques, et it affirme
de l'Inde (222eme seance,);" it pense Crtc' les que tout ce qui affaiblit et compromet la stabilite

•. ., f' , d' du Royaume-Uni affaiblit et compromet la paix, ~,
assurances reiterees ourmes par 1In e, d'apres car ce pay.~;co.nstitue I'une des plus solides et des'

'~ lesquelles ce pays est d~cide. a parvealr a une -, ' '\
~olution pacifique, constituent des garanties aP'pl're- plus respectables gapinties de vie democratique

. dans le monde, /1ciables pour ceux qui voudraient que rien ne C 'I
vienne diviser des nations appelees apartager un .85. Le cas du Roy:~ume-Uni rernet a l'ordre du
llaut destin historique, jour la question des contradictions entre la recons-

truction des zones directement affectees par la
80, A cote de: ces resultats' obtenus dans le guerre et le developpement economiqu,e des ,
domaine politique, etcre~la~olution partielle du regions insuffisamment developpees, dans un'
conflit de Berlin, -l'Assemblee doit porter son monde qui a commence recemment a parler et a
attention sur 'des situations nouvelles, graves a comprendre le langage de la cooperation inter­
l'extreme, qui viennent confirmer qu'a d'autres nationale. Les, pays peu developpes ont souffert
egards l'on s'est ecarte de l'esprit de San- en fin de compte de la repercussion du desordre
Francisco, qu'on a meme viole avec premeditation. economique international; its ont vu diminuer
81. Une partie du territoire de la Chine est serieusement leurs ressources nationales et s'abais-

.... occupee par des forces militaires au service d'un ser encore davantage le bas niveau de vie de !eurJl
:='mouvement d'expansion quirejette tous le~ populations, par suite de la baisse ·des prix de
-prinCip~s dont s'inspil'e 1'0rganisaHon des Nations quelques produits de premiere necessite,
'JUnies. En cOI1sequence, un~ partie d~ la popula- 86. Cependant, it convient de tenir compte d'un
tion de ce territoire, c'est-a-:dire MscmiUions progres en matiere de cooperation internationale
d'etres" humains, sera tenue a l'ecart de' toute en vue du developpement economique des regions
notion de cooperation interriationale, Les chefs de insuffi~amment developpees, M. Santa Cruz cite
ces forces, autrement dit les envahisseurs, se alors le point quatre de la declaration du Presi­
v?r.tent derepandre en ce moment une politique dent des Etats-Unis, les. programmes d'assistance
de defi et de haine. A lire les declarations de. Mao t~chnique, inspires parcette declaration et l'ae:
Tze-tung, on a l'impression que lesprincipes de tivite. que 1'0n peutobserver a la Banque inter-
la Charte subissent un graveechec, On ne peut n~tionale pour la reconstruction et le developpe:
'fermer les yeux. devant le danger qui plane sur mentet a la Banque E.~port-bnport des Etats­
toute l'Asie si 1'0n considere que la paix du monde Unis; ces faits prouvent que les gouvernements
est indivisible. La participation de l'Union sovie- et ~dirigeants ont pris conscience du fait· que la
tique a cet etat de choses, participation denoncee collaboration economique internationale est une ,,'
par le representant de la Chine (223eme seance), obligation collective issue de la Charte et imposee

.flilit ressortir la gravite tragique de la situation, par la realite economique. .

~i .vAssembtee generale' ne peut davantage. 87. Pour ne pas trahir l'esprit de la C4arte, it
.; :·igrlOrer I'existence d'un nouvel element de conflit, est notamment indispensable"d'orienter le develdp­

dont tlulne peut prevoir les cQ!!§~quences. Une pement vers une amelioration du niveau de vie des '
n~tion, Membre de cette Oi"ganisation;~f!~t- aetuel- peuples de ces regions. 'Parla#t plus particuliere•. :

" lement.!victimede l'agression economique politi-" ment de l'Afrique, M, 'Santa Cruz constate qu'il ':
'que~t Ideologique d'une grandePuissance et d'un est question d'y effectuer. de grands investisse·
group,e. de ~es satellites, pour la seule raison ments pour exploiter.les ressources naturell:J dei'··
qu'elle refuse d'obeira des ordres qui vont a ce continent. Un tel programmeestdigne d'eloges,'
l'en~titre. de son 'propre destin,. Alorsque la a condition qu'it soit applique en tenant compte du· .
Charte adopteeaSai1"~rancisc6promet.un·monde caractere humain· etuniversel. quedoitcomporter'
air tous .leslpeuples vivraientenpaix, l'Union toutepolitique de develoPpetl,lent.. . . . ·".h'
sovietique .fa"oriseune croisade rouge. afin d'as- 88, Le chef de la" delegati~n du Chitimentionf1~o ....

':. servir a sa volonte la "ie interieure et les relations ensuite l'reuvre de mediation de l'Organisation~,de~ •.• ~
"". '. "".;,:extel'ieuresd'unenationsouverainecoml11el'est ,Nations. Unies enPalestine,au, Cachemire~et"enT~

" la Yougoslavie, Mais ce qui doit vraiment'consti- Indonesie; ilajoute que d'autres interventiotlsde •.•.
I ,tuer pour l'Organisation des Nations Unies un l'Organ~sation .ont ete paralysees .par l'abus duo!

. 1;/ sujet d'alarme, c'est la volonte de re'soudre par la droit de vetoou se sont ~simplel11ent r~veleesin•. :
..'.'...•.'.0......:...'.'..,..'..'.... '•..,'.•.,.,.,•.t.••~.•.;.::.;:.:,·~,·.it,.·.,:...,..•., violencece schisme id€ologique; ~c'est le caractere .. efficaces par suite du refuspersistant decertain~O.

••. ' .:,~ . iOc:1ietls~ll1et1timperialisted'tlnet~l1eattitude, qui pays de se ,conformer aux resolt:ltiolls de l'Assem~,
"., ·r~llell~le.prec~d~l1t hist~~q\1~~.\1 ~~zisll1e et ,qui" .. , bl,ee ,g'~nerale,co~P.1e c.efutJe ccispour lac;o
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et la Grece ainsi que pour la recommandation
contenue dans la resolution 285 (HI) -du 25 avril
1949 invitant l'URSS a autoriser la sortie des
citoyennes sovietiques marieeaa' des etrangers.

89. Lutter pour la paix ne peut consister unique"
ment a defendre l'appareil cree en "Vue de la
maintenir j it faut aussi respecter et diffuser l'idee
dont it est issu, .

90. En ce qui concerne les anciennes colonies
italiennes, M. Santa Cruz exprime l'espoir qu'elles
verront leuf destin fixe au cours de la presente
session. La Libye, l'Erythree et la Somalie ita­
lienne attendent encore une solution qui donne un
staiutdefinitif aleurs communautes. La delegation
du-Chili ne voudrait pas que l'avenir de ces con­
t!ees.soit identique a celui de certains territoires
non autonomes, OU, malgre les efforts du Conseil,
de tutelle, le niveau de vie de la population est

,incompatible avec 'toute notion de justice et
d'humanite. .

91. Certaina refusent encore de collaborer avec
les Nations Unies et se vantentde pouvoir ins"
taurer en Afrique des mesures discr!D;l.inatoires.

92~ La delegation du Chili estime que les tra­
vaux effectues au cours de la presente annee par
l.es commissions regionales et certaines des com­
missions techniques du Conseil 'economique et
social meritent d'etre soulignes. L'elaboration du
programme d'assistance technique est l'une des
initiatives les plus importantes qu'ait prises 1'01'­
ganisation des Nations Unie~i L'assistance tech­
nique sera d'une utilite prati"qhe. 'incontestable et,
en outre, elle creera une ambiance favorable aun

• nouveau concept international. qui" transpose. dans
le. domaine des prets et de la cooperation sous
toutes sesforrnes, fera la-preuve de l'efficacite.des
Nations Unies et sera une manifestation de l'esprit
qui a inspire la Charte. La-declaration du Presi-

& dent Truman, suivant laquelle le Gouvernement
des. Etats-Unis contribuera au premier chef, ·par
son aide financiere 'et" technique, a-l'execution de
ce programme se rattache a cette l10ttvelle con­
ception de la solidarite et de la cooperation inter­
nationales. .... .

. 93.. Le programme d'assistafice technique tient
compte de la necessite d'une coordination efficace
de tous les organismesjappelesE li mettre. en
reuvre, La delegationdu Chili espere que l'Assem­
blee approuvera ce programme. a sa presente
session, . "

.~.>.:..' ':-:" ~,,}

'94. Le Chili partagela preoccupatIon qu'a. mani­
festee la delegation du"Bresil'. (222emes~ante)
deva,nt la multiplication des\>organismes. des
N~tions.Unieset devant 'lesdep(~Hsesi~ce$,sives
qu entrame pour les pays la' struqtweactuelle de
!a.~ie)nternaHonale jil estpret a:~R~uyer.toute
IIllttatlvepriseen.vue decoordonner de. maniere
efficaceles travaux, del'Organisation des Nations

. U~ies et ,des institutions ',' specia1is~es et . densup­
.~.rup~r.le~ act~vites in1,1tiles.. L,es.iqs.tit~tiops, spe­
",.. clahsees devralent coIlaborer ·a·.. cette tache...dans
.leuT .propre .• interet.La. delegatiolld~,tt:hili'
.acc,ueilleraitavecfaveur la reductioil';de:)~e'rtaines

'~depet1§e~-d'6rtlfead111ifi.istratif. ... ' ...• )"':,.:;'.: .~

' __ .,,": ::_,,' - -,:":<,,:'..1 . _,: ':" ,':"-,',_,",:,_,' ',:",0',':",',:.,'.:,:ps•. Le ,Chili ·sait ,que Je-maintiin"delap~bc
'. constitue'Upe., re.spqnsabilite internatio'nale .etque
lague.i;ree~t;1iunljhenomeneindivisible ;il•.serallie
;~onc.~i~9:H~l(~Ie.~?jpr'1~cJpes"de ,la,~h#rte .de San"
F ancIsco ';'.',;' ,,, .. . .le • '. '.•... ~), .. '" '"'"
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,
dan'~ les domaines economique, social et humani- mentionne cette question lorqu'il a pris la parole
,taire~\, . a l'Assemblee a la 222eme seance. En traitant
101. Le projet d'aide economiq,ue J.\wt pays in- cette question, it s'en est tenu a des geqeralites.
s"!flisamment developpes presentc'un interet tout Pourtant, le differend, passant par diverses phases,
pa,rticulier pour le Pakistan, qui est heureux de se prolonge depuis pres de deux ans ; Sir Moham­
hli, ~ccorder ~on approb:tion generate et son mad estime qlltit serait bon, pour rMification des
appul. Le Pakistan s'apprete aapporter au cours Etats Membres qui ne sont pas representee au
de la ,presente session sa juste contribution a Conseil de securitet d'indiquer' brievement aquel
IteIaboration et a la formutatibn de ce programme stade lesefforts de la Commission des Nations
et,' plus tard, a, son executio& 'Ce projet indique .Llnies pour l'Inde et le Pakistan, en vue d'aboutir
qu'on s'apercolt de plus en ~lus que non seule- a un reglement de la situation, ont ete arretes,
ment la paix et la securite mais aussi le bonheur 105. On sait que le Pakistan et l'Inde ont decide
et la prosperite de l'humariite sous tous leurs d'un commun accord que la question du rattache­
aspects sont solidaires et'indiyJsibles, et qu'en fait ment de l'Etat de Jammu et Cachemire au Pakis­
l~: .genre humain se groupe\rapidement ,en. une tan ou a l'Inde serait reglee d'apres les resultats
seule famille, qui doit apprendre avivreen paix d'un plebiscite libre et impartial auquel particip~

- grace a une cooperation' biertfaisante, si elle ne rait la population de cet Etat. La presse de l'Inde
.v~tit pas perir, C'est bien ~~~. q~e reconnait,expres- a recemment amorce unecampagne tendant a
sementela Charte elle-meti:le,i1dont le Preambule persuader le Gouvernement de ce pays de ehanger
porteque les peuples de~;Nations Unies sont d'attitude a ce sujet. 11 faut esperer neanmoins
resolus apratiquer la tolerance et avivre en paix que l'Inde n'abandonnera pas l'attitude dont elle
l'um avee l'autre dans un esprit de bon voisinage, ne s'est ,pas departie pendant deux ans.
afinde p~:,:~erver les generations futures du fleau 106. Grace aux efforts de la Commission des
,de la guerre, et qu'ils 'sont resolus, CJ-ux 'memes Nations Unies, un accord de suspension d'armes
fins, a recourir anxInstltutions internationales;/ a ete conclu, La Commission avait ensuite a
pour favoriser le.. progres economique et social de obtenir la signature d'un accord de treve ; c'est
tous les peuples. Le projet d'aide economique aux alors qu'elle s'est trouvee en presence d'exigences
pays iti~uffisam~ent ded'veloppes 1?"est qu'une des et de reclamations auxquelles il lui a efe impos­
expressions pratiques e cette determination. \ sible de vrepondre par ses propres moyens, La
102. La delegation du Pakistan regrette de tie Commission a done propose que toutes les ques·
pouvoir exprimer l~ meme satisfaction a l'egard tions ' litigieuses relatives a la conclusion de
de l'ceuvredes Nations Unies relative au maintien l'accord de treve soient soumises a l'arbitrage de

, de la paix et de la securite internationales par des l'amiral Nimitz, que les deux\ parties avaient
mesures collectives efficaces en ,.vue de prev'enir et avaient auparavant choisi comme administrateur
d'ecarter lesm~n!lces a la pai:x: et de fl~primer du plebiscite. La Commission avait propose que
tout. acte d'agression ou autre rupture de la paix, les parties au differend acceptent la decision que
comme le prevoit I'Artide 1 de la Charte. prendrait l'amiral Nimitz sur les questions Uti..
103. Sir Mohammad lui-meme, lorsqu'il est in- gie'Uses relatives a latreve.
tervenu dans la discussion generale, au cmirs de la 107. L'un des sujets' de differend porte sur la
premiere partie de la troisieme sessionl, a attire question de savoir siune certaine affaire devrait
rattention de 'I'Assemblee sui" un cas d'agression etre reglee au stade'4e la treve ou si, en vertu des
commise par un Etat puissant contre un voisin resolutions de la Commission acceptees par les
faible' et .paisible au moment meme ou la plainte parties, et compte tenu des eclaircissements four­
deposee par ce demier contre la menace d'agres- nis par la Commission, eUe pourrait n'etre exami"
sion etait en. instance, apres avoir eteexaminee nee que pendant la periode d'organisationdu

",par le Gonseil de securite: il s'agit de l'affaire de plebiscite qui doit faire suite ala trev~., L'~t1dea.
l'Haiderabad. Cette question est toujours inscrite ,soutenu que le reglementde cette affaire,devraif
al'ordredu jour du Conseil de securite ;elle cons- etre inscrit dans 'l'accord de' treve. Le Pakistan a,
titue le point lld~ 4t liste 4es questions rela- fait valoir que cette'question ne pouvait etre
tives au maintien de la paix et'de la securite inter- l-eglee qu'au stadedu. pIebis,cite,. epoquea laquelle

,nationales traitees par le Con.~~ildesecuriteet il faudra la rattacher a ~'autres questions con­
pqrtees .a··la .connaissance de "l'Assemblee ,par le nexes. Le representant de l'Inde .a affirmeque si
Secretaire .general (A/979) ,eonformementau I'arbitrageest l'une des methodes de reglelnent
Paragraphe 2 de l'Article 12. It estregrettable que pacifique prescritespar laCharte, l'Indellepeut.·
le Conseilde;securite n'ait pu jusqu'a present neanmoins accepter dans ce cas precis la proposi~ .'
.pt'endre aucune, mes~re pour reprimer ce qui a tion d'arbitrage soumise par la Commission, car.
constitue sans. aucundoute un. aete d'agression et les questions a trancher n'ont pas e,te definies de
le reste'encore. ., . fa/yon precise. Cette declaration generale est

104 L C
'1 d ' 't' .il t .. <' t err9nee en ce sens que ,I'arbitre devait, 'entre,

. e onsel e secun e es salSI (1 au res t" h d't . . l' ff' '1 11. "1' d IIJI 'I . .. au res e oses, e ermmer Si a alre a aque e
questiOns ou 1 ,e~lste es m~nac~~, a a pal~. -Le songe le representant de l'Inde devait etre' e lee
groupe des questions compnses Clans le pomt 8" d . I). 1 • ~ g
d 1 1· 't rt' 'I S 't' " "1' I a ce sta e ou SI au cont~lre~e le entralt dans lae a IS e po ee par e ecre alre genera a at'" . d ., \.' ]' d' t, . . d l'A br' ','. l' ff' d' ,ca egone es questiOns a ~g er au sta e SUlvaIl.

;,"~ f.~ndals~adce P \. t ssem ,ee,: sav~H;J ap a~~et e Or, ~n' l'occurrence, il appa?t~nait manifestement

i:~~~".1~:~;,~, un~ i~t:ret :us:i l~i~~~tP~~ee~:ph~fr'1: 'di~e¥e~~ ,'~e~it~~rit?~n~ed~d~~, en ~e f:~dant sur/e te~t~ ,

, ..,~r~~~7~~~~a~~4i.;~~~t~i~~~~~~~:.;~~i;i.~:gi~i<;
",,~"\t'()il'lesDoc:ument-f ·officiels de ,'atroisii1h~!f(r~s~~'f,tT~~';~fade,. ou ,etre· ,rel?ortee'au,s~adei'suivant~Si,;

;,'(kZ'AS-fembUeueuercJie,premiere partie,'145eni~~isea'rt~~~~> lfrbl,tre ,~;e .prOnQn~lllt.~n,J~vel1r de,laprer)1l' e, I

... 1 niere " , ., "'...SOlutlQm~!11tra.ncJJ.alt,lrnttIedlate111ent:lepoiI1.t
•• - .•..".,.-'.;.,.... ,:.;, ..-, ..... -....•. ' :... ..'t"
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litige. S'il acceptait la seconde, it prescrivait de ne la securite internatiO~,ales et on contreviendrait e'
prendre au stade actuel aucune decision sur aux obligations assu~lees 'Pill" les Etats Membres
l'affaire.\\ de l'Organisation, /j

'I • d l ' A' jj. d ' . t' '1 t108. Er] myoquant cet aspect e a question pour 112. pres une <!I,me,~ e negocia 10rlS, I res e
rejeter la prqposition de la Commission, le repr~~ UIl reseau de canaux: qui i~'est pas encore ali­
sentant de l'Inde, aussi bien que le Gouvemement mente 'en eal~03tomme .parrle passe. En ce qUi
de ce ply:;, ont semble se cantonner dansune conceme les ~utres reseaux, le Gouvemement de
attitude qu'ils savent indefendable, Au cours de l'Inde s'etait reserve d'imposer certaines con­
sa brillante carriere, le representant de l'Inde a ditions onereuses, Le Pakistan ayant reserve
exerce de hautes fonctions dans la magistrature. ses droits, les deux gouvernements ont decide
Si on lui avait demande de trancher cette ques- de poursuivre les conversations entre leurs repre­
tion sur le plan [udiciaire, il lui aurait suffi de sentants; dans l'espoir d'aboutir a un reglement

.quelques minutes pour conclure que l'Inde u'a amiable. .
invoque cette excuse que pour enrayer la marche 113. Ces reunions ont eu lieu mais n'ont abouti
d'une operation. qui devrait se derouler rapide- a aucune solution. En fait elles n'ont pas reussi
ment et permettre d'organiser un plebiscite juste a rapprocher les, points de vues des deux parties.
et impartial auquel il faut proceder a tres bref Le Gouvemement de l'Inde a meme ete jusqu'a
detai si l'on veut preserver et rnaintenir la paix, formuler des pretentions qui heurtent de front
Le Pakistan a accepte sans hesiter la proposition le droit legal et historique qu'a le Pakistan de
de la Commission. tendant a soumettre tous les disposer d'une part equitable de ces eaux com­
points litigieux relatifs it la conclusion de l'accord munes. L'Inde a soutenu que puisque lecours
de treve a la decision de la personnalite qui a superieur des rivier~s se trouvait sur son terri-

\'!I deja ete nommee administrateur du plebiscite et -toire, elle etait en droit de detourner pour son
.·~Lqt1e l'on a propose de designer comme arbitre, usage particulier, jusqu'a la derniere goutte, l'eau
t~~Si l'Inde est vraiment un Membre -loyal de de ces rivieres internationales mixtes et de rendre
"'1'Organisationdes Nations Unies, ainsi que integralement arides les regions irr}g'U$es jusqu'a

l'affirme son representant, si eUe desire arriver it , . 'a '
une solution pacifique et durable du probleme, p~es~nt.par cette eau aun:Qye:~\ e, .:esea?~

d'irrigation dont la construction :1 deja coate
elle doit accepter aussitot que possible une pro- .sdes millions de dollars au Pakistan. IJ,

cedure qui permettrait de sortir de l'impasse en "
dormant a l'administrateur duplebiscite la possi- 114. Lesjngerences ou les menaces d'ingerence
bilite d'organiser et d'effectuer un plebiscite juste' continuelles affectant le cours de ces rivieres. pro-
et impartial, voquent de teUes inquietudes et mettent tellement

. . en danger le maintien de conditionspaisibles qu'il
1~9.. Sir }\1ohammad attire e~~uit~ l'~ttention de,ue,st devenu imperatif de rechercher une solution
1~ssemblee . sur ,un au~~e ,bt~ge q~1 ~et aux'rapide par voie de negociations ou d'arbitrage,
prises,. depuIs. pre~ ..~~lx-hu~t motS, 1In1e.. e~) Le Pakistan poursuit ses efforts. en vue d'aboutir
le p'aklstan..SI ce. btlg~ n\r,relSO!t pas .. pn.e SOIUtl.on a. .~n\a..·cco.r? .mutuel en esperant. sincerem~nt (:,'
p~c!fique, tl pourr~l.1t ;jJconstItuer .un danger qu'une-:~olut~on acceptable pour les deu~Q,partles
s~ne~~ pour I.e. mamt.~n de. lapalx et de la interviendra- prochamement. .Le· probleme. est
~curtte mternatlonales. '. ur ent. ef~ sa solution nepeut souffrir de plus
110. Il s'agit de la repartition de l'eau des lorfgs retards. Si un. reglement par voie de. n,ego-'
rivieres qui traversent 'la frontiere entre .la·. partie' ciations s'avere impossible entre les. d~ux part;ies,
occidentale du Pakistan et l'Inde. Dans. le le. Pakist?;n\:serapret a soumettre le'differenda
Pakistan occidental, et dans les Etats. qui,,Ju; la Cdt1~!'1i1te1i;nati9nale de Justice, cOlllme le pre­
sont rattaches, ces .eauxservent pour une.,gra:n~~ ..voitlaCh:;trte. E~ faif~:i1 ::: .deja propose cette

. part a l'i,r~i~ation: Non seu1eme~t le.bieIi::~tr~I;;,et.~:i~B1t.jN?~a'qnde clans l'e"en~u~liteo~,'1\h.regle-,
la..prospente, malS le, gagne-pam et. l'e~lste1J~~:'_j~(~~gt'tpar .VOle d'accord. seralt. Imposslb.le.. Q ,

me~e de la~ges . fractr01!'S. de la POp~l~tlon ?~'~11JS: .,\Vattitude du Pakistan it l'egard deces
Pakistan, oC<:1dent~l.en depe,ndent'L.ebtrgea,~te deux problemes ·urgents et d'importancev:itale
provoque par le .fait que !Inde a rntercepte. c:n prouveaussic1airementqtie possible sa volonte
1?48, et .pourul} canal de~ .19~47, les quantr~es de rechercher la 'solution de tousles differends
d,eau qUI revenalent a.u Pak,~~rap dans .ce~t~lrys etproblemesinterllati9U<tUxpar des moyens paci-:
reseauxde canauxqul ~nt. etel~ternatlOn~hses fiques,.en premier lieu par la negociation et,si
au mOl?e?t du p~rtage. ~.1USI qu~ 1a c0I!'st~te.une ce~e methode echaue,par lerecour~,aux organes
Commission. mlxte;..d,exp~t:~s ~oI1~t~tuee ...au competents des Nations tJnies. Pour, que les •buts
mom~~t,du partage,.lln avaIl Jatn,a~s et~ questrop. de l'Organisatiol1desNations .Uniesc'puissent.etre
au~ara.~ant de moddier les quat}b~es d eau att1;l- atteints. ,au moyen de methodespacifiques, i~ .'
~fifrs avallt le partageauxdeux ;r.ones et .aux faudra' quenon~ettlementJ'Indetnaistousles
'. er~nts canaux.,.... ;;':"',' ". Etats, qu'iisso!ent.ounon Melllbresc,d;'l'Orga,nj-

Ut. •.. Etant donheque plusleurs mtlhonsdhom- sation, prouyent .egalement .leur deslr .devolr
,!lles ont besoinde Feau des'rivieres.etdescanaux totlt;differend ·.ettout·. proble111~"resolus •. par,les
d~irrigation qui trayersentla frontierepolit~qti~, memes m8yeI1s.~' •. .... . . .' .....'
nest incontestable,que larepartitioll de .ces eatt~ '. 116L ..... 'bl' 1 'pl'" port:ll1tS dont ...........•....
sotrimunes!est une questiond'un inter~f.priniotl~:",,' , es.proetpe~ es . USUll . .d· '1" ., .'.)', ....
dial.::En interrplllpantle,Mbit de' l'eatt.dont depe,l1c!\ lilAssembl~e .aura .a. s occ!L1JJ~fat1.co.u.rs .. ~ >a. Pjre-;(~ .\~i,' :>'.
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position n'a pas change. Le Pakistan propose Ntiti91i~niestend uniqu~kentamettre en appli.
de rechercher la solution de ce probleme, ainsl: catioh ul~es dispositions importantes de la
que le stipule l'annexe XI du Traire de paix avec resol~l~ion qui a abouti a la creation de l'Et;it
l'Italie, en tenant compte. des aspirations" et du d'Israt:i: L'internationalisation de Jerusalem a ete
bien-etre des I'habitants, ainsi que des' exigences ol'ulle'des (londitions pr~alables c de l'instauratioq
de la paix et <le la securite" et en prenant-en con- de cet Etat. Maintenant qu'il s'agit de realiser
sideration les vues des autres gouvernemcpts cette condition, Israel lance' un defi a l'Organi.
interesses. De toutes ces' comideratlons les plus sation des Nations'Dnies. En reussissant a relever
importantes sont les aspirations et le bieu.;;~tre des efficacement. ce defi, l'Organisation des Nations
habitants. Les etres humains, qu'il s'agis$e d'in- Dl1ies sortirait avec SUCC~l', pour l'edification du
dividus ou de collectivites, ne peuventpas etrc o monde, .d'une epreuve 'decisive dont depend",!a
traites comme du betail, La delegation du Paki§- /,justification· meme de son existence future. d

tan. soutiendr~ ~oute proposition qui s~~a con.:'? 122;:::) Le representant du Pakistan ne desire faire
f,olTI}e ~ux prmclpes de l~ Charte ~t en assur~ra aucun commentaire au sujet de maintes autres
I executIon;. eUe.combat~ra .tout projet de solution questions' importantes inscrites a l'ordre du jour.. '
portant attemte aces prmcipes, Une observation s'impose- toutefois en ce qui'

· 118. Comme le savent les representants, une concerne la Commission interimaire. Cette Com­
conference a)aquelle participent l'Indonesie et mission a ete creee a des fins Iegitimes a titre
les Pays-Bus eit actuellernent reuniea La Haye d'experien~~ L'experience n'a malheureusement
pour elaborer un reglement de la question indo- pas eteconc1uante, surtout en raison du fait
nesienne. I1 faut esperer que la conference abou- qu'urtgroupe d'Etats Membres a refuse de parti­
tira a un r~gl~men,t honorable et satisfaisant~ur c~pef'. !lux travau~ de la Commission, Il en est
tous les mteresses en temps voulu PO!!f que resulte notamment que des questions importantes
l'Assembtee generafe puisse, av~mtla,. ~p Ge sa' que I'on pouvait, que I'on devait normalement

· quatrieme'session, en pren<!~,e acte et s'en feliciter. renvoyer a cette Commission, ont ete confiees a
Simalheureusement cela ne devait pas etre le des commissions speciales, pour en permettre
cas, la question, qui figure a l'ordre du jour de l'examen par tous les Etats Membres ou par
l'Assemblee, ferait alors I'objet d'une discussion. ceux d'entre eux qui sont representes a ces com­
Dans cette discussion, l'attitude du Pakistan refle- missions, On peut encore esperer qu'il sera pos-

. tera Ies principes de la Charte do~t le principal sible de persuader les '~Etats .qui ont refuse de
, est en l'occurrence le respect du principe de partidper aux travaux de la Commission interi·,

l~egaJite de droits des peuples et de leur droit maire de modifier leur attitude; si toutefois cela
it 'disposer d'eux-memes.;;:· s'averait impossible, i1 semblerait que l'experience
119. A cet ,egard les sentime~ts dilpeuple du doiye etre ab~n~o~nee.. .
Pakistan.' et l'attitude de son Gouvernement 123. Le confllt Ideologlque contmue non seule­
temoignent d'une vive anaoisse. NrI'un ni l'atttre, menta diviser l~ monde mais a inquieter les
ne pourront profiter ou ;e rejouir pleinement'de. peuples et a menacer la paix. et la .securite. La
la liberte et de la. sotlverainete qu'ils ont rec.em- . com~lexite des pro~lemeshumainsest telle. [u'it
ment obtenues,. tant que toutes les autres nations conVlent de .les envIsager sous des angles dIvers.
de l'Asie du sud-ouest quin'ont pas encore accede· '.it La diversite des points de vtte ainsi que celle des
a 'la liberte complete se ~rouver.Qntdans 'une situa-if,li methodes ip,ou~ .aborder e~ traiter les pr,oblemes
tion semblable. Ceci ne:1s'appJique. pas seulemenf sont des cpndltionsessentIeUes du progres :elles

· "', a I'Indonesie. mais au~~i a la Malaisie .' au. V,'iet~ doiverit d~i!#: etre encouragees..Toutefois, la"tale­
nam et, en verite, atdlis les,autres pa)~, I~ t~~t~s ranee est '~ecessaireafin que les ideesptlissent
les.autres, natipps:~f1ila tous .les atttres.' pe~pl~s jouer en tbute Jiberte et reagir effica~mnentles
.qU! luttehf"encore p9ur obtemrdeur plememde;. u'1es sur les autres. .' , .

, .' ,perid~mce;f)t~ptsur le plan poJitique que sur le. 124, Le Pakistan.estime ouetoute nation doit
. ""plan eCQnomique. .'. .' . etre libre de deve10pper sa structure et ses insti~

1~~, E~~.Fequi/P!'l~cerne,1~ PaJestine, l'att~w~J tuti~~s so~~~les,~conomiqu~~etyoliti9.ttes .de la
d~;PakIstan·a. V~l!:tj'~~~ et~ clalre :~t non,.e9?I- m~m~reqU1,~onvlent le)~IeUX}. ses bes~ms et
\Toque; Le ~aklst,!-~.li'rlt!'rnod!fie en ~Ie~ la,~amere ~x~rtme •. le ~Ieux .so~,.~eme.;~pn .ne..s~uralt ,~rop
de,vblr qu'd a !\ro:~l;.ltes 401s exprlmee ,?;/propos mSlster sur ce POl~t.~. 11 est madmIsslble d.~se~
'~et.cette questi?KDepui~,ce~ins ,evenementsde la; f?fCe;de lavIOI~nc~ 01.!d,~ J~.C?ercltlon,
.gra~eset certamescalailllteS,atl' sUJet? .desquels org~nJ,see ou no~,a~s.sl blen a Imte;leu,rd une.
.le .~3:kis~an a: lance. en. temps 0ppo.rtunun ju~te natIOn. ~ue .de, 1 ex;teneur". ep,v;ue d obbgerWl"

· avettlssement,·se.sont malhettretisement prodUlt.s peuple. a renoncerace. qud deSIre consel;verou
et'~ln(atteintdes ele,m~nts !nfoitunesde~:ipopu.. . a adopt~:1.C~, qu~~l .. n~~ veut pall accepter. Toutce

'. ,latIon'dec~tte terr~,)eprouve~.,Toutenmamtenan,t 9t3e .. ·.. lon. ,fal,t dOlt··1 etre.ouv~rtement,. au .. gr~nd
· sa position deprincipe surcette question, le ,Jour, et par des moyens_pacl{iques, Slune tel~e

;~~.ki~ta!l .serai~d.ispo~e ;.'at~niJ:z.c9p1J?te ,~e.s· "rr;ethodeJ)otiV~itetreadfni's~~et~ppliqueea
SXlgencesde'!!1sItuatlOn e~ a. contnb~er ay "l~c~ellejmon~lale;,onverral~ra.pl.de~~t,se
remedi~r. sur une" b~se ~'eqUltable, Juste et dl~fJper J~PP~e~enslOnde .mot~£s sH1!str~s.e~J~,

.hul11an1talre. ,,' . ".. '. . ". .5ramtededessemssecrets de,,vlOlenc~.qUlemplll~
·.:.::;t2LIJlledes;qu~sti()nspparti~u'Iie1"esq¥vien~ .~ sO~i1ent~ctuelle~entJ~s rel~ti9n~ .interp'ation~J~s .<
· ·.dronte[l'discussi()ne~tc.elledel'interi1atiomilisa- ..... et.co?s~~~uent un~ ptres .gr~r~,·m~n~ce;p~ur )e"fl i
<;iti()neffectiyede'iJ~,I'us~le~~~J;.e:P~k,istan·4Pflnera:-.1l1alnt~e11 d€'Jap'a~~.~t,~d~!ai: ,s~~nte; ..,~1D:lll"y~e '.' :
'sohappui)epltis.chaleuretiJt ace~t~1nesuie~.On~1 .fru~tt1e~~e c00'perat!on~dev~e\~dral~p()SSIb!~<:l~tre, .. }

•··:.*ti~:·aire,q~e~eti~SP~ctp:~disiili~r'd~.•. Rrobleme..des,~r~1JBes~.E,t~ts,que<11V~~~~t, c~s.cr~m~sq~t·····1
'''~,b';·::plu's;~a.s~e.}~e''laPalest~i1.~(1n~ttr:f.al'.~pt~t1Yel~i:~~~PPf'~~~p'~10ns. " '''.'':.:,'' "\~ '...' .... ' '',i,•. 'it::,;,,:;
',,~ .> ~i : :··.,per~~yet:~n~~~~t,·I'€tli~~clt~.:qe:rpr~a~~~at19P<1e~3·. 1¥5··:,Pll/1119yell.de:.qe~~ndre. l'(ltmosph~re •• con.···:·,i.>'.:- ·..·.;]olatlo~s.,lJI1I~s ..<En;C!he.r~q~nt~f,reahser •..l'mter~ slster~lt;1~ofavoI;~sel'" ·.. I'ed1,1cabon dans', :tous;ile~)i/
".ell,;;;. L.·<,nati~r~lisat10ri,~ de, J e,r1,1~ale.m" l'r riisatiori,.. deS:.'.' dqinairies;··afouri~iidesoinf9ril}a~iorls ;exact~s"a
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f~ciliter et" a encourager lesrelations et les 133. M. Aklilou se souvlent plus particuliert;;"
'echanges a travel'S les frontleres nationa.1eset ment des nombreuses commissions qui etaient
internationales .. 11 conviendrait d'intensifier 'les chargees de traiter une question pourtanj
efforts de -l'Organlsation des Nations Unies en extremement simple: l'agression fasciste centre
vue d'abaisser ou de supprimer les barrieres qui l'Ethiopie, C'est d'ailleurs en raison decette pro­
entravent le libre echange des idees et des infor- liferation des seances et des commissions que ~;

mations et les deplacements des personnes, car le mondeaccusa la Societe des Nations d'avoir
eUes empechent que s'etablissent entre les nations pratique la "spoliation par procedure".
une meilleure comprehension et une amitie plus 134,-J Or la meme tendance se fait malheureuse­
piofonde. mei)t jour actuellement au sein de. l'Assemblee
126. On peut avoir la certitude que le Pakistan gen~rale. L'ordre du jour de la quatrieme session
apportera sa cooperation la plus entiere en vue de l'Ajsemblee ne comporte pas" moins 0 de
de la realisation de l'idealet des buts de l'Organi- soixanje-six questions, dont huit seulement pen­
sation des Nations Unies tels qu'ils sont enonces vent ,~tre considerees comme d'ordre politique.
dans la Charte. Toutefois, si 1'0n jette un coup d'ceil sur ces'huit ._v

questions politiques, on constate qu'il n'en est \\
. 127. M. AKLILOU (Ethiopie) declare qu'il se pas une quiconstitue une question nouveUe: la i}l~ /1 I

, hornera a faire des remarques extremement Palestine, l'Indonesie, la Grece, la Coree,l'energie' " I' . j ,f:
breves au sujet de l'ordre du jour de la quatrieme .atomique, le desarmement, le respect des droits ll/!jir\I " If

o session de l'Assemblee generale~ ~e.!'homme, et la question. des, ,anc.i.e.nn..es C.O.lo.!1i,e.• S.:...inl.,.~\111.lrt' Irl.·.!! I
0128, Le, President de l'Assemblee, le general italiennes, ~Iles .s?nt toutes ~ r~r~re du JO,-\f;:~'\Lp 1~\/f
Remulo, a exprime l'espoir qu'on pourrait dormer J?a.rce que l JUSqU'lCI, l'~ssemblee. g~!1~rale,p'~ J?~§ll, \1

1
: ~

plus tard a lapresente session le nom d' "Assem- ete en mesure de les resoudre defitlltlvemerlt"DletI '
blee de la paix", et il est certain, en effet,que que, pour chacune d'elles, ,eU1""a{t constiu~ed,~s . .11" .
cette Assemblee se reunit dans une'atmc;>sphere commissions d'etude et des tommission,g A'e'n-:'
de detente considerable. quete. L'Asse'lhblee ne pourra\ jamais/n9tirfir

l'espoir d'aboutir ,la un' reglemeri't-quelc()l'lqPrie si
1?9. Il faut noter, cependant, que parmi les eUe persiste a se dechal'gerde sa propre/i,res,.
problemes qui sont soumisa l'Assemblee generale, ponsabiliteen renvoyant les qUestions''{adfantres
il en est plusieurs qui figurent a son ordre du organes. Faut-il en conclure avec le ripres~htant
jour depuis plusieurs sessions deja. Ce sont, mal- de laSyrie (222eme seance)'\que,{J,~~t..de£auts qui
heureusement, des problemes qu'elle n'a pas pu ontentraine la faillite de.la Societe des Nations

,,resoudre jusqu'a present, qui ontIaisse un heri- se retrouvent "dans 1'0rganisati~n des Nations
.tage de mecontentementet qui troublent les rela- Unies et .risquent d'entrainer sa fin? It faut que
tions internationales, Point n'est besoin d'insister les travaux de la quatrieme session appbrtent la
davantage sur le caractere de ces questions. Un preuve du contraire.

. coup d'ceil sur l'ordre du jourede la Premiere
'Commission et de la Commission politiquespe- 135. Si, comme tout le monde le dit, onconstate

., dale suffit a demontrer le peu de progres x:ealise tine reelle'detente, il esfhautement important que
jusqu'ici.C'est pourquoi it est hautement, jmpor- l'Assembte~ ne tarde pas davantage a faire face

'" tant de profiter de cett~ atmosphere de detente a la responsabilite qui est la siehne pOUt; r~soudre
et de se demander de queUe' fac;on il'serait possible cesproblemes et epuiser son ordre du jour.
11 l'Assetnblee de rattraper 'son retard et de'venir 136.' Cesremarques s"appliquent ave,c une force
11 bou~ de:ses·travaux.' particuliere a la question des 'ancienne~: colonies
130. Le representant du Bresil ,.~ fait ressortir, italiepnes. Certainement~encette mai:iere,. Per-

. dans son discours (222eme seance) le peu de sonne ne saurait Ilier +que l'Assembleeait ete ,j

~esultats obtenus'apres d'innombrables__seances qu chargee. d'une .responsabilite directeetincontes­
cConseil. de securite, lepeu. d1activite.'Qe la Cour table.. Dans·.cette question, eUe siege ,pour". ainsi
"internationale de Justice et le fait' que l'on8,... dire en courd'~ppel. A la suite de. l'echcc du
'youlti resoudre lesprqblemes concrets -pro- Conseildes Minlstresdes affaires etrangeres des
,bleme~ .materids, 'le plussouy~ht - .tout en per- qu<,.tr~.grahdes' Pu(ssand~s. et. coftformement aui:

"dantde vue des questions" essentielles.C'etait;~ disposition~4e l'article23du Traitede paix avec
a-t-il dit, prendre soinducprps et oublier ,rame. v l'Italie, "te Conseilavait renvoye la question a

. ' l'As5embl~~generale et s'etait engage-~d'av~nce.a,
13t.La delegationethiopienne 'ue peut que se secbhformer"'a Ses recommandatioris. .
rallier au point de yue si bien exprime par le . .J~'," .'.'.' .' . .' '. .... .. ,
'detegue du Btesil. EUe' :1pprecie egalelilentses' 137. Il'esta'noter~' d'autre'part, que, parmi
,observatioils,si juste~, a l'egardae)aBroliferation toute~ .les.. questiO~s< qui .. seretroq:vent .:\l'ordre o ,
desorganes des Natibns Uilies, organesqui vont ~"rjour,cel1equi',concerne 1!;,a1'!-~ien~e.\c(j}q~ies'
~se mu!tiplii/-nt san~~esse et p~doissanscontrole,. Ita lennes est certamement cc. ~qU1.,a ete emu~~

,c> a9 ppmt d'entravJi:~Jle~ travaux. de.!'Assemb!eee!udieeet qui est lap1t1s murepourunesolutioll,"
,.,.g~nerale; ...L'Or.g.a1usatl.on des' Nat.lo.ns..'. U..mes E lle a. eteetudi~e.par les. virigt et un pays les.
'hI . d ' .' . phis;' interesses,·'.a. . la Conference de .. la .. paix .... a. '
semeavOlr ten ancea esqul'yer sa propre res- p' "" 1946 P d .. d' d .

.. :pon,sabilite en la divl'santentreune .infinite .arls,en.. . en~nt uneperlO e e,plrlsletlrs
'd,'orgailisations. . ~ c" mois, elleafait 1'(jbl.et<t'unexamenp<ir1e. !. .... . CO' . ,. ..Conseil,desMinistI:,~s\desaffairesetiangeres,:

., l~2;oUne. 'situationanalogue's'~~t. .J?l'esenteea' 'exameh npurri d~et~desfaitespar la C0rilmisslon
l'epoque"gela Societe des Nations; Qufaoublie d'enquete des quatrePuissances'quiitvait pas~~'
I'epdqlleou ~cette ,institutioirsevit doter d~un presque uneannee entiereafonnulersesc6n-.. '
.nom1?(~; .cOllsig.erabl~d~org:lhes, '. Qe... commi~Sr9ns clusiolls.Deplus,:Jespays~~es;plu§,;itl,teres~s:esaIlt ...
.,·d'eIlqti~te ·'et. de·..... sbus-commis§ions .a la veille ete.appeles., a.plusi~u;1l reprisell!a,,'exposer··.letir····
"dujou1"ou,aUaientseterIliinerses lravauxetsori' .point "de vue deyant la 'Commission de§ quatre'
" 'Oistetice'm~itt~:?" .' . '. . Buissances. L'Assemblee i'elle-meriiJ a amplemenJ:

, ... ~,,~, - ~~;:- ;, ~'I TJ
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pQssede l'idee de domination rnondi~t<;. 11 n'en bas, (luIes masses vivent -dans la rniserc.Cette
a nen·etc. Ncusvoyons aujourd'hui que lesEtats- situation. pl'evaut s,t.out dans Ies pays qui ont
~Unis sont dever.~ls le centre pr.incipal. des.. menaces cM pendant de longt)} s ann~es ou qui sont encore
ala paix et ala ,ecudte de tons les peuples, soumis a la £er?91~xploitntion des puissances
151. Malgre les affirmations des milieux did- coloniales, ? , .' .
geants des·Etats-Unis et du Royaume-Uni, le 157. Certains rnlheuxs'effor'cent de demontrer "­
Traite de I'Atlantique nord va directement al'en- que le plan d'assistance-technique presente par
centre des interets de l'Organisation des Nations les Etats-Unis ne poursuitaucune visee imperia-­
Unies.,Ce,Traite poursuit des buts qui SOllt con- llste. 11 n'est pourtant pas difficile de, comprendre

. tmires a rideal de la paix entre les peuples, It que ceplan .n'est autre chose qu'un effort de la
etablit entre une serie d'EtatsMembres des part des monopolesainericalns pour assurer-Ieur
Nations Unies une alliance militairede caractere domination politique et economique sur d'autres
agressif dirigee centre un groiipe d'Etats Mem- pays, pour dctruire la capaeite productive de ces
bres, De nombreux senateurs amerlcains eux- derniers, pour inonder les marches de marchan-
memes ont reconnu, Iors du debat au Scnat des dises americaines, POltr s'emparer des' reserves
Etats-Unis sur cc Traite,que ce document est de rnatierespremieres strategiques en vue de
c;ontraire aux obligations que les Etats-Unis ont s'en servir pour des fins militaires, C'est ainsi,
assumees en signant'ia Charte, qh'il est de nature par exemple, 'que les Etats-Un!~ ont acq~~s pres-

.' a provoquer Iaguerte et non. a contribuer- au que toutes les SOJ.1~ces de matieres premieres du
maintien de la paix, Le Wall, 'Street Joltrtlal, Congo belge, Le'SD entreprises americaines pour-

c o(ggneit des ~i~ieuxfinancie~s americains, a di~ ..suivent uneexploitation ferace de la populatio~
dans 'son numero du 5 avril 1949 qu~ .maIgre duo Congo. M. Kisselev cite un au~re exemple a
toute la propagande.le:Traite de I'Atlantique nord l'appui de sa these r selon des donnees statistiques
redutt en fait au neant Ies principes de l'Organi- officlelles. contenues dansIe rapport du ConseU
sation des Nations Un.1es... de 'tutelle1, des 331 entreprises iiidustrielles du ,
152, Fort logiquement, la signa'tu;e du Traite Ruanda-Urundi, trois seulement appartenaient a"
de l'Atlantiqae- nord aete suivie d'une course des autccbtones.Il y a lieu d'ajouter que ces
effrenee aux armements, de la creation d'un vaste trois .entreprises s'?~cuJ?aierit de.labrication,. de, .
rcseau de bases militaires, navales et aerlennes poteries, de vannene et de, tannerie., .

'oet, d'une offensivecontre les niveaux de vie des 158: Il est indispensable de prendre desrne~~res" "
masses et contre Ieurs droits democratiques, pour empecher les monopoles arilericainsd'asser-
153.,Alors que l'htimanit! tout entiere suit avec vir, en' s'abritant' derriere 1'0,rganisation ,. des.
inquietude la politique belliciste des Etats-Unis Nations Unies, .Ies P;lYS econom\q~emep.tpeu,
d'Amerique' et qe certains autres pays, tous ceux developpes. Il faut fournir tres largement une.
qU.i des.irent la paix s.e rejouissen~ vo.ir. ratt.h., aideeconomique atixpays insuffisamment 'deve- ,
tud~) pacifique ad9ptee par rUnion~~tique. loppes•.mais it {aut le faire en Ieur permettant
154. M. Kisselev passe' ensuite a. ]a~situation de developper leut' economiepropreet de rnar.cher

·Cconomique. Il estime que le Conseileconomique vers I·independance.politique ;et e<;onomique," to • Cl

et social n'a pas resolu Ies probtemes fondamen- 159.' M. Kisseley 'fait "ensuite aliusiona l'inter...
tauxet qu'il a consacre'son activite'a de~ ques- ,vention' ~e:M;,S~nta Cruz,re'pr~s~ntaptdu<;:hili.
tions'd·ordre., secondaire. C'est ainsi qu'il D'a pas Ge. dernter. dlt,.lIjs·est servl'.de la trIbune des. '
resolu l'important, prbbleme dupleinemploi qui' Nations Uriiespour ess;,lyerdedet9urn~rl'atten­
avaif"ete soulev~ par la Federation syndicaletionde I·A.ssembl~e gerierale~es,propo~itionsde
mondiale. Au lieu de formuler des recomrnan- rUnionsovietique (226eme seance) tendant a
~a~ions concretes ep.vu~ de-' .I~tter cop,~r~ le con~oIider Ja paix Dl9~4ia,Ie. Le repr~seritaJ1t,du

, chomage ·~t de. soulager la' rnlsere de ~tlhQns.· Chili a 'eu .recours .. a' des' arguments .~outeux,o a
de travailleurs,lamajorite~anglo-ameriFaine.s·est· declare ". que,!es propositions ,"de,VURSS,consti~
~c;ontentee~' detran~mettle cette qu~st!(}!lPour 'tuaient Une,simpleirQllieeta, essaye. ainsid'em~

.' ". etude. a'l'qfganisaJil;>n iht~~atiQI}~~~u Travail. brouillerunequestionqui. estpaJ.'faiternent~iaire.,.'
Or.·l'on· salt .qUe cette dermere•.au courS' deses Le~ca19~!l!t:.sLdl1..rep~esentallt'ou· Q~ili.son~,~on-::
trente a,nnees d'existence,a. montre qu'eUe de'fen:- . nue~detous.~!fouts::1ei?dn9cnd.esalte~Iemellt.
dait p.delement···Ies.i1'lteret/?. des .einpIQy~urs•.La·· q~'elles ·se·.t~J.'mineritJnev"i~abl~rn~lltPll.ruii.~c-hec~; .....
question. 01,1 .droit syndicala 'eu le memesoit, p,,;est'inutile,<leSri1ppes~ntird~v~p..~agesur.(~\J'

~6iti~::t~6mte:~~~ir:se~~tK~~~~:tlp~~a~~~;f~l lJ~~nt.o,;.'.... .'.'~' ,,; . ..i.?,.•~.'ll.·
ete.resolue.. ·•· ',.,'\ . "'., . ~ .. , ' . . I~O..v,LR:p.:d~!~~~ion·de'~ai'~~~d~"'~ielot9ssi~· \, <j "

155. "L~, delegation 'de la RSS Gde 'Bielorussie ,~sI··'a·?~2b2e6rt.tm·eents·lee·arenmc'·ecenp'talresM··p.rOVpyoc~~I!n~ns"k~'Y"·~O;TsuIEe:5tas':::;' ..••.•:..'.;..;~,.'., ,,....•.•.•.,·.: ....••.•...,.,..'.",··,·•...:..']1·.

estime que le Co.nseil economique ec' social n'a'M'""·'be. 'd' "1"0"..... " ..~'.' ···t..··:.-;;""·relQ. .'N'a·t·~o···l..Cn··"s' "'YYn''"':'I'es'"'.< .',. . 1 .." •. . t -0" , em res· e . rgamsa lOuTU S ., '. I .,v· . .. "i
pas prIS es mesures '.qUl, ~s Imposalen en vue ~ e", 'd'" ' :'t'.' t . •.• ····t dti'a'~ de 'r>' "'1 > '< <:~il.,·." "d·.".• ..oo4"".;,d'i".""·'·'1

y:sdevelopper .·.l~s .··l'elatioJ,1:;·\.'comrne,rciales ..'entrce' Ies. . olve,n,. ti\i~mr.c?ml? e, ." ...~Slt. .e~~Ot~~;:,~speupes...,=",; .• ~
;{Etats·Me1llbtes:.:cle,2I~Ol'aiiisaH()n~"'sans"~u!i1;'iir',7du~.Q1on,~e:· ~e""";pt:even,,r;une ... ·J:l,o~veg~ ·guerl'e; e~.: :; . '):
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7 M. Clem'entis ne se propo
C~\lSeS de cette contradiction
evidence, un~l diminution ~e I,
nale n'est pas' favorable a la
p(>1itique dit~ energique, ni
et n'est pas n.~:m plus favora~l.
atll10sphere de crainte, cond~
tetlement necessaires pour J
enormes faites en vue du devel
ments et de ladomination poti
d'autres pays.

8. En depit, de l'attitude a
cipale Puissance du monde
du Traite de l'Atlantique nor
bellidste continue1le, la crair
iil'tension '~ntemationale se s
a l'attitude. que l'Unionsovi
consequence et a l'activite qu'
qti"a lavolonte de maintenir
pour elle 9-ue'maniIe.st~t ne,
des centaines ',de millions d
lemonde:\entiet. Vetat d'esp

;1 qUi ap,p'artiennent a !O\ltes le
.les .races, '"ne saurait manq
.debats file I;Assembtee genera

9. .. M.if Clementis fait obse
l'ordre du jour de l'Assemble
maintes: questions importan
d'habitude, un certain nombr
un caractere de provocation.

. blent avoir ete inscrites a
de detourner l'attention de
mond,ale d'autres' problemes
tnajorite habituellea insiste
en diSICussion les probleme
examines aux sessions 'p
d'aborder denouvelles ques
constructi[

10.' Meme en ce qui conce
Palestine, ou les activites d

, abouti .a .de nombreux: resu
lieu,de; souligner le fait qu
s'etait abstenu de merter en

"" rieur, lapolitique qu'i1 a su
U~is d'Amerique n'avaient
iln'eulpas ete nece,ssaire de
a l'Assemblee generale en
definitive; qui plus est,on
probltmle sans effusion de"

«"des centaines de mitliers. d
deux. c:amps, les souffJ,'ances

n.La plupart desa.utres
de "nollveaua l~()rdrr. du
generate sont' de natureop
'resoudrcgesquestion,s que
efnort" pas en jonglaht ave
diques niense;livranf a u
tique desvoix... La .questi

Q ,.notiv~aux'Memb~esen .est
')\)a derniere session de' p')
"a fait remarquer,alorsque

'" .1a'C;our intefnationaIe.de. Ju
.1\aUrie tr~sflliblemajotite2,

".,ti~DSqUSl'lJ.i1gle'dudroitt
·~fi:l,~le·etabsurge.dupoinld'
.,;P~o~oq~e."des d[Rats inter,
<9)mite~h~r~ed'etlldierl'a

,; .:, -', "','- ,-: ': .' .. " ','
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o ire "

...... .. .. .. .. , - ~\'
paix, l'Umon soviettque a voulu hberer les peup\~s

de l~ crainte d'une nouvelle guerre et realiser lc~
plus hauts espoirs du genre humain, q,ui ne \\., .
demande que lasecurite et une paix durable.

La seance est levee a 13 h. 40.

ance pleni~

une nouvelle guerre et la suppression de toute
activite tendant a'la preparation d'un nouveau
conftit.

161. En exhortant lesgrandes Puissances a con­
~clure un pacte et! vue de la consolidation de la

~.

DEUX~ VINGT·HUITIEME SEANCE PLENIERE
Tenuc aFlushillg Af,eado'ltJ, Ne7.tf:.York, le lundi 26 ~eptembre 1949, a10 lJ. 45.

Pr!sident: le"general Carlos P. R6MULO (Phillippines). <, ~'~.,~
)_. ') ~. ~ ,'-

Diseusl!i~n generale' (Iuite).: diSCO~~: arme~'ilde d~~~~uction massive ou a la r!d!lcti~~
. de M., Clementis (Tchecoslovaqui~X!,' .I,~es f~r~es a~ees ~t des a~ements en general.

M. Kardelj (Yougoslavie),I\ M. !gllld,~." ~$\~priticipe dl~pres lequel il est ~~solument
Malik (Liban),·M. Tsaldarls ~Grece~i"!'!"Il}ecessalreque toti~es les .gran?es PUtSs51nce~ se
M. Pearson(Canada) ,~.' \ " \ ~e~t~nt d'~ccord~ur';l solut~on d~s questtons

. ·1 r' pohttques importantes est aUSSl ancien que .l'est
1. ¥. CLEMENTIS (Tch~coslovaquie) ~~Yj: qu;e I'O~~nis~t~~n . des Na$t0!1s -qnies 'q?i .est nee
10r~qu'o.n pass.e en reyue l'oeuvre ..quell.l'p.,Fgam- S?\.;;S:l?~l~e de A~.e prt~ctP«:,; n est sr..slmple: ~t

,sabop des Nations Umes a accomphe et(:les echccs SI eVldent que meme urr novice enmatiere politi-
qu'eHe a essuyes>:i€~nnee passee et que l'on1ianalyse que nepeuf l'ignorer:P~rconsequent, le fait que"
les problemesdont l'Or~nisati~!l ~'e~t~~~cupeeice principe n'a.',:p~s et~ appl~q~~, qu'il ne .t'e~~r,
pendant ce temps,un fait positif lmportantse,'pas, que des tentatives SCib,~ faltcs pours'eI.t~ecat.. \:'
degage, . surtou~ si l'on comJilare l'?l,!~re ainsi l, ter et me~e ~b~r_ Ie Stlppr~me~ de la Charte.. ainsi '\'1 1
acco~p!le au, b!lan de la se~slon pr~.cedente. LCJ! que le preconisent ceux qur menent un«: cam~,agne ':
Secretaire general, dans l'mtroducbprt de son: contre -Ie veto, prouve qu'on cherchea atte!I1dre i
rapport pour l'annee 1949~, a tres justcment' des ohjectifs autres .que ceux que 1'0n avoue .

. souligne que la crainte de la guerre adiminue- " publiquemerit. C'est ainsi, par exemple, que l'on
et it a en partie raison de voir dai)'s le fait que. essaie d'empecher la Coree, pourtanf si eprouvee,
les grarides Puissances sontsorties de l'impasse de devenir libre et unie," et qu'on cherche a la
de Berlin le facteur essentiel' de' l'ametioration maintenir dans un etat de servitude et de division.
de la situation. ,_. . C'est ainsi que des efforts sont tentes pour essayer
2. It a 'donc ete demontre unefois 'de plu~'que d'eviter l'inte~diction des. armes atomiques et
I'evolution pacifique du monde depend de 'la pouf_en obtemr au contralre le monopole.
cooperation des grandes Puissances et d'une 5. L'on ne peut pas se soustraire au dile91me

. application' aussi etendue et· aussi frequentegue Iainsi cree. It convient, toutefois, de soutigner un
, possible du prindpe de l'unanimite, en particuti€~r fait carac~eristique, meme si 1'on admetque la

a la solution des problemes d'apres~gt.1erre. It' ne crainte de la guerre a effectivement diminue, et 0

'f;,lit pas de doute que si le ConseiLdes ~inistres que ce resu!tat - qui, meme d'une portee limitee,
des affaires etrangeres' Se reunissait. de nouveau .a ete fonclerement tres .iIllportant - est du, en
pendant la session de l'Assembtee generale. en grandeparti~, a l~ reun!on dU.Co~seil.dss,Mint,~-,

J" . vue de resoudre d'autres probIemes, comme ill'a tres des affalres etrangeresqur,a eu heu a Pans')
'" . fait en 194Q, la tension intemationale diminuerait durant 1'ete 1949. Cefaitest le suivant: les

.' et .quecette -reunion .exercerait de' profohdes, representants .'. otpdels de l'une des' gr~ndesPuis";:'
•'repercussions . sur le resultat des. deliberations sance~.qui ont pris' part. a cette reuIlion de Paris,
ae 'I'Assembtet{, geperale.. Ceci fournirait une et. qUI e~ a m~meete run des .pr?mote~:s,.0J1.t~
nouveltepreuve a ceuxqui. defendent" sincere- fait tout ce qu.~ls ontpu 'pour dlmmu~rl,lmpor­
mentla cause des' Nations Unies selon l'esprit tanceAde cetteconference, afinde lutter,contre
~e Ja,Cr~:te,m'ais 'n'~nt ,pas.ete jusqu'a present ~e relacpemen~ delaJen.siortqui's'estmailifeste
assez reahstes pourreconm'!ltrec ~t~; respecter les \, a la sttlte de cettereuOlon. '. .

, .conditi(ms",indi~pe?sa~les .' a'ti.. triomphe. ~ecette' 6..'Lag~ande :Ppi~sance en questi()n, 'ce so,n~ .les;.
.cause"que]a coopeF~t~qn des. gra!1des PUlssances .Etat~-Ums, .. qul .. pretendent occuper.·une cPOSlt1Op

. '. ~st;une de ces, conditions essentlelles. ." '. . . eminenteaussi,bien dans l'Organisation des.
~.""=,,,!~~~.~,.J'/experiencequotidienne~~;esNations Dntes "Na!i?n~;;~nies9u~rorsde cel!e-c!.. LesE!llts-; ,

~"':-:. ·confirme.cette' these. Lorsqu'tme 'grandePuls- Un~sslmt a .latete d~s Etats .. capltaltsteset. deter-,' .:
sanceou"t1D ':grotipede .grav-liesPuissances,a mil1,ent non settlement l'attitudeque,ceu~;:ci~adop~.i'!
essayede· re:l1iserses,~~sse~ns~goistes.et·itJiq~es t~nt a.1'egar~ ..des· 9~esti6nsess(mtiel!t;s.d~l~eoi(\- '1
dan~ le cadre de I'Orga,OlsatlOD',desiiNatlOns .UOles tlql1e .. mond18,le, .' mals.souv~nt' aus~l' ·la .pohttque'>,

'9:P nloyend'un,vot~maj~rita,irepur~~entmeca~' irtt~rie1;1re.de ces Etats:,:EtpolJr!ilnt,aJ'()ccll~ion\';>j
nlque .~ttnathell1atlque,ll.etl·est: .t,ropsouvent de·lareun~ondu Cqnsell d~s,MlOlstres.d~s .affalres ;

: ~sulteque l'OrganisatiOb"n'a pas '1'~U ·resoudre e~ra!1geres.qui.s'cst 'tenuea. Pari&,Jes; EtMs-Ul1,i~i;'
":,' .··'J~~t,prol·}llel11c'lq~diluli. e

G'
tait sou~I'i~:~[ll'sUffiC~,:?e:uli~~:{7pt~uta~sJ}uess·t:ae··~tt'trter,Se var···ervtiecnkdlal•.qIUaeCrC>t1I·ef~fep~tee"

,Cler eJCempe'catece,ceUl:uea oreel.. . '.' '.. ', ' '. ....•. .....' . . . >me1"1,
,",:: V '\",' .·•... 9i..de .. rappeierJa..complexit~deSRr()blemes rela~i~s.. .?'~yoir .:c(;m~Nbue,,0a,ime, act~()Dlouable;,<l~i;:a,:~
,.",,i"a.{l'!nter(Jict~()t1,qe)JI: arl11~a,t9ll1i9':1e,et, deS autres .: ~te. a£~}1ed~l~' a,v:e~J sati&~~ption' Poat' .. l~¥~jm~it~ i:'
:\., •• ;' ,0 .' •.. ' '. ..•.. :,', J ".' •. 0'. '. '.; pa~Ifi,9u~t?ut ~nttere.,Au ,contrall.;e,<:~:pllys~.a<

':' .• I Yoir les Doc~f1J'ents o';ficiels de la quatriime session~?op~~lftttttt~eQPP9Ilee,~1ln,s.obtenlr.de,r~$ultlltsc,
;')",0' - de l'Assemblee g~tI~r:ale, Supplement No 1. "P9slttfslmp0rtants;.': l'~::' '

,)'1 ' , ,' ".' . '.' .' ",
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